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QUEBEC
MARDI. 19 SEPTEMBRE 1871.

Ouverture des Cours Publics.

Hier à eu lieu la rentrée des élèves et ls réou-

verture des cours à l'Univeraité- Laval.

Après la messe, les professeurs se sont ren-

dus à la grande salle. M. le Recteur & prononcé

une courte allocution ; puis M. le Professeur

LaRue a pris la parole en ces termes :

Messieurs,
J'aurai,ce soir, l'honneur d'ouvrir la série des

cours publics que l’Université doit donner
durantl'année académique, 1871 72, avec l'aide
générense du gouvernement provincial. On

m'a prié de dire un mot d'introduction ; je

m'acquitterai de cette tâche en peu de mot.
L'Université a décidé que ces cours publics

seraient obligatoires pour tous les éleves ; é'èves

des Facultés de Droit, den Arts, et de Méde-

cie. ’

Comme toujours, l'Université, eu formulant
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ves, Physique, Chimie, Botanique, Mécanique, étudie le droit, le notaire la loi, le médecin la
Anatomie, Physiologie, ete. | médecine ; avec cela où abouti t-on ? A la mé-
Mais à l'étudiant en médecine, il mangue, eavique intellectuelle et professionnelle, au

aussi une foule de conuaissances, que j'ignore métier.
malheureusement, et dont plus que personne! Ainsi done, messieurs, vous l'admettez je
je sens aujourd'hui le besoin ; en ce pays sur-| l'erpère, ces cours publics qui paraissent en

tout, où les spécialités ue sout guère de wise, | dehors duchamp de vos études, auront, au
et où l’ou doit savoir un peu de tout pour être moins, un bon effet, celui de contribuer à dé-

en état de remplir la mission dont la Provi-  velopper vos intelligences, tout en nourrissant
dence nous a chargés. : vos esprits d'une foule de connaissances qui ne

Avec le système de Cours l'ublics obligatoires, | nuisent jamais, et servent toujours.
l'Université-Laval, atteint, indirectement, le: Autre considération.
but vers lequel ont tendu tous ses efforts, déa: ‘Tout le monde avoue que ce pays offre des

 

Bdtteur-Propriétaire et Rédacteur en chef:

 le principe, & sa. oir : rélever- le nivean intel. ressources matérielles incumparables : ressour-
lectuel, relever les études cla siques, ne per-'ces agricoles, métallurgiques, industrielles et

mettre l'entrée des professions libérales qu'aux Manvfucturières. Malheureusement la plus
jeunes geus dont l'esprit, le cœur, l'intelligence grande partie de ces richesses est encore inex-

sont Ornés et nourris des dons que seules peu

vent donner la culture de l’Intelligence, l'édu-
cation du cœur, l'ornementation de l'esprit.

Il y a plus, —et dût-on me reprocher de me

ma façon de penser,—il y & plus le prêtre le
plus accompli, l'avocat le pli s irréprochable, le

médecin le moins imparfait, le plus parfait no
taire, seraicnt A mon avis, ie notaire, le 1méde-

! cin, l'avocat, le prêtre qui seraient tout cela a
{1a fois. Mais pour atteindre & un tel degré de

 complaire dans la paradoxe, je dirai clairement|

* ploitée. On s'en prend au manque de capitaux,

“À un défaut d'esprit d'entreprise, etc. !l y a
‘ plus que cela ily n lu fait patent que ces ri-
chesses sont encore ignorées, méconnues. i
Nos cultivateurs suivent une routine vicieuse,

dit-on, et rien n'est plus vrai Quefaut il pour

| corriger ce défaut ? Le concoura des classes ins-
ftruites, l’aide intelligente et vigoureuse du
prêtre, du mécdecin,du notaire, de | instituteur,

‘du législateur, il faut que la lumière parte d'en
; haut.

une semblable décision, n montré beaucoupde | perfectionil faudrait taxer beaucoup trop les! Enfiu une deinivre considération et je ter-
sagesse.

Cependant, il se pourrait que certains élèves,

doués aussi de beaucoup de sagesse, nuraient

quelques objections à faire à ce décret de

l’Alma Mater ; je crois aller au devant de leurs
désirs en répondant d’avance À leurs objec-
tions.
Un étudiant en droit, un étudiant en méde-

cine, un élève de la Faculté des Arts qui se

prépare À l'étude de la Théologie, pourrait dire

avec un semblant de raison : Pourquoi me faire

perdre à moi, tous les soirs, une heure que je

pourrais si bien consacrer à l'étude de ma apé-

cialité ? Médecin, ma besogne, plus tard sera

i forces du l'intelligence humaine!

ma pensée.
Nous avons failli d'avoir, il y an deux jours,

| des courses de chaloupes à In rame, ce que l’on

appelle en termes du métier des régattes.

| Des rameurs en renom sont venus «d'ontre-
mer jeter un défi aux rameurs du Nouveau.
| Monde. D'un côté et de l'autre, ces rameurs se

| donnaient le titre de ** Champions du Moda”
; Champions of the World.

Ur, sait on comment ces «h.mpion- le l'An-

i

! cien et du No iveau-Mouide prviennent à ne-

. . . '
Ceci peut padaitre ohscur ; une cow paisison

| bien vulgaire suffira pourfaire comprendre toute

finine; je m'adresse ici plus spécialement aux

étudiants en droit.

C'est duns votre clusse, messieurs, que le

souveraix peuple choisit ordinairement les
: mandataires auxquels il confie la tâche de faire

vzloir ses intérêts dans nos enceintes législati-

ves. Or, messieufs, on fut vuloir les intérêts

d'un peuple en developpant les ressources du

pays ; et celui-lA, a-<urément, s'acquitters le

mieux ‘lé sa tÂche, qui connaîtin le mieux ces
ressOurces, parce qu'il les aura mieux étudiées,

st qui, consâquemment, aura suivi avec le 1lus

; d'assiduité les cours publics du l'Université

“A cette séance, plusieurs élèves ont été di

bien simple: faire des clients et les guérir de quérir cette force musulsire, cette souplesse plonés: voici lems noms et le grade uviversi-
mon mieux ; avocat, ma mission eat aussi tracée

d'avano-, soigner les intérêts de la veuve et de

l’orphelin : notaire, il me faudra consacrer

toute ma vie à prsser des baux de loycr, des
donations, des obligations, des quittances.

{des articulations qui puissent leur assurer la

victoire su: leure rivaux ”
Tout cein ne s'acquiert qu'à l'aide d'un systè-

:me hygiénique trés compliqué qui, en termes

 

- ; de sport, prend le nom anglais de fraining nom .

taire que chacun d'e x a oblevu

M. Alphonse Pouliot, bachelier ès arts et prix
; du Prince de Galles.

M. Philéns Boulet. bachelier ès arts.

M. Antoine Goteil, bachelier és-lettres.

En quoi dons l'étude de la Physique et de ln {qu'on traduit bi-n mal en français. par le mot, M. Arthur Lesjardins, bachelier ès ecience.
Mécanique iudustrieile, celle de la chimie appli

quée aux Arts et à l'Agriculture ; en quoi, '

l'étude de l'économie politique et de la Litté-

rature grecque pourraient-elles aider dansl’ue- :

complissement de ces nombreux et importants

devoirs !
Voilà ce que p'usieurs disent peut-être ....

et que dis-je autre chose ?
Cependant, si l'on demandait mon opinion

sur la valeur de fous ces arguments, je répon-

drais : ceux qui ont le plus grand besoin de sui-

vre ces cours sont trés-probablement ceux qui

croient n'en avoir pas tesoin ; ceux qui croient

avoir le plus besoin de les suivre sont peut-être

ceux qui en ont le moins besoin.

Fxemples: parmi les jeune: gens qui se pré-

sentent à l'étude du droit, plusieurs, malbeu-

reusement, n'ont pas eu l'ava.itage d'étudier;

les sciences naturelles avant leur entrée à

l'Université. Ne les ayant pas étudiées, ils n’en

-comprenvent guère l'importance ; et pourtant,
qu'on dise ce que l'on voudra, celui qui n a pas

une connaissance, au moins élémentaire, de ces

sciences, fût-il prêtre, avocat, notaire, médecin,

celui-là est bien à plsindre. Il va, il marche

toute sa vie, au milieu d'une foule de merveil-

les dont il ne soupçonne même pus l'existence.

L'air qu'it respire, la lumière qu'il voit, la fou-

dre qu'il entend, l'herbe qu'il foule à ces pieds ;

tout cela est lettre morte peur lui, tout cela

ne dit rien à son intelligence. Lorsqu'il a essayé

de sonderla profondeur de tous ees grands pro-
biêmes, celui qui sait a, au moits, lu suprême
inconsolation de pouvoir se dire : “‘ Après tout,

je n'y comprends rien !”
Messieurs, voilà une lacune, et une lacune

bien grande, dans les études d'un grand nom-

bre de ceux qui se présentent à l'étude des

professions libérales. Pour les étudiants en ».é-

decine, cette lacune est comblée, au moins en

partie : l'étude de la médecine n'étant, après

tout, que l'étude d’une foule de sciences positi-
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LE REQUISITOIRE.

A Coblents, le petit jury venait de se réunir.
C'était une assemblée qui, après la décision du
grand jury chargé de déclarer s'il y avait leu à
Poursuivre, devait juger en dernier ressort les

fails imputés à la comtesse et à Christophe.
La séance avait été figée au lundi, Hoctor,

Yronnet et Lorchet étant revenus depuis deux
jours.
Dès le matin du lundi, des groupes nombreux

stationnaient devant le palais de justice. Tou-
tes les avenues étaient encombrées. Quelques

détachements de soldnis échelonnés dens les
rues qui oonduisaient auf vieil édifice mainte-
naient parmi la population l'ordre qui menagait
à chaque instans d'être troublé.

Les bourgmestres, les personnages considé
rables des communes environnantes éialent
arrivés à Coblents. Îls attendaient avec une
impatience fiévreuse l'ouverture des débats
Ausat, dans In salle d'audience, les siéges étaient-
ils depuis longtemps retenus. Les dames, qui
se (distinguent partout par leut curiosité, bril-
lalont aux premières places, ot; pour en trou.

! entraînement.

vant les genres d'exercice.

“leur poids . le rameur, le boxeur visent À aug-

!menter la puissance de leurs nuscles. Pour

(atteindre l'un ou l'antre de ces objets, il faut,

: que l'athiète s'astreigne À suivre un régime ri-
! goureux, une hygiène corporelle des plus séve.

"res.
Ur, messieurs, ce qu'il faut au corps, il le faut

à l’asprit

entrainement. Cet entrainement ne peut se faire
que par un régime mental hygiénique,

Jawai pas le "temps de développer cette
idée ; je In formulerai sous forme de para-

doxe.
Toutes choses ét unit égales d'ailleurs, le mé-

; decin qu'a étu hé lo grec : t le latin,et qui peut,

“À propos, citer uu vers de Virgile ou une sen
tence des Saints [ores celui là guérira mienx

; son malade que celui qui ne sait pas ce qu'est
Virgile ou St. Augustin.
Toutes choses «tant éynles d'ailleurs, les

meilleur avocat sers celiii qui pourrs Ji<<arter

savamment eur l'électricité pu lu lonuere, sur

les phénomènes physiques et chimiques de

toute nature, sur l'arote et l'hydrogène, etc,
Pourquoi ? l’arce que, par l'étude de cos scien.

ces, ceux-là, se sont soumis à un régime, À un

‘entraînement intellectuel analogue à l'entini-

nement corporel du cavalier, du luttenr, et du

rameur. Nana l'etirainement intellectuel, il
peut y avoir de l'intelligence, oui; mais sans

l'entrainement. cette intelligence eers ineulte,

bornée, non céveloppee, de même que sans plètement.

l'entrainement physique ln force musculaire

peus exister, tinis sans farce, parce qu'elle est, mémoire d'homme on avait

sans exercice, sans rt, sas entrainement.

Il n’est que trop vrai, que depuis un certain

nombre d'années l'entraînement intellectuel

‘eat réduit à sa plus simple expression. L'avocat

ver, quelques-unes s'étaient levées avant le

Jour.

Lorsque les portes de la alle furent ouvertes,
le peuple bousculs les gardes et se jeta dans
l'intérieur du palais de justice.
La séance commença au milieu d’une immen-

se agitation.

L'accusateur public pron-nça un formidable

réquisitoire:

** Voici, —dit-il, — les faits reprochés aux ne-

Les méthodes d'entrainement varient sui

L'esprit à besoin d'un training d'un

! M. Ferdinand Garnaud, bachelier és-science.
i 1 . . . .

M. Charles P. Richard, bachelier és science
| Les cours publics se donnent » 8 heures du

Le cavalier, le coureur cherchent à diminuer | soir, comme suit :
M. LaRuo, chimie industrielle, to: s les lundie

et tous les jeudis.

M. Langelier, économie politique, tous les mer
credis,

M l'abbé Hamel, physique et mécanique appli

quées. tous les vendredis,

—

Éntormantrons.

lL'hon. M. ‘‘hauveau et M. Lesage, nusistant

commissaire de l'Agriculture et des Travaux
Publics, ont quitté Québec hier pour aller nssis

ter À la conterence sor l'im'nigration qui va

avoir lieu à Laws

Le Mercury dit qu'il parut mainteuant ver

tuin que les troupes en garnison « Quebec, ne

s'embargueront pas avant le 1t novembre, et

.que le gouvernement caundien c-1 en négocia

tiou avec les Autorites Impcriale- pour garder

ici à ses frais un régiment, jusqu'à ce qu'on ait
, Organise quelques compagnies canadiennes pour

le remplacer.

Noue lisons duns le C'onstituironne(l

L'eau e t extrêmement basse en ce motent

tant sur ie St. Laurent que sur le St. Maurice.
Le commerce de bois s'en ressent ; il reste des

billots dans les estacades en ussez grande quan-

- tité, échoués sur les battures, les acieries de M.

Baptist sur l'ile la lotiserie sont arréiées com:

Aux Gres il n'y a plus qu'une

échâsse qui fonctionne. Jdumuais, paraît-il. de
vu l'eau aussi l

basse. .

“Sur le St, Laurent, ln grève s'élargit toujours

; Ainsi, du côté de la Banlieue on fait la chasse

aux pleuviers où les petits bateaux à vapeur

,VONERNESRNLELLTISIYaEERASNRIOLSTAR.

* Dans cette situation des choses. une 1dee!
infernal vint à l'esprit de l'accusée. Elle

"résolut de se venger de l'abandon de son mari:

: Mais celle vengeance, elle In voulut raffinée et

terrible. Douc, pendant quelques annees, elle

ne donna d'autre signe d'existence que quel

;ques lettres adressées, soit aux nus de son

! premier époux, soit À des personnages idiffé-

,reuts.

“ Nous ne parlerons pas de la scéne romanes

‘et Kniffen, des charrues en grande variété, des Stuart qui # obtenu le premier prix.

cuses, Nous ne les exagèrerons point; nous ne que qui s’est pussée à Suint-léterabourg. lac

chercherons point à en atténuer l'horreur. Ils cusée Marie troubla le baptême d’un des eu-

| sont d'eux-mêmes si étranges, si en dehors de! fants de M. le comte de Pern, en apportant le

1a nature humaine,si je puis m'exprimer ainsi, | sien au prêtre qui officiait. Le scandale que cet

qu’on doit les juger sans essayer d'en apnrofon- ; evénement causa était la déclaration de ruerre

dir la cause, |es apprécier sans les vouloir les de l'accusee.

comprendre. , C'est À peu prês à celte époque que l'aceu-

| “Il y à vingt ane, messieurs, M. le comte; sée tit connaissance avec le monstre qui épou-

de Pern, poussé par quelque raison inyatérieu- ; vante aujourd’hui notre cité et le monde. Cet

se, r-puuia sa première femme. Ce divorce homme qui ne mérite pas le nom d'houmme,

ayant été approuvé par N. S, P. le pupe, il ne avait-il quelque grief coutre M. de Pern ? Quel.

nous appartient pas d'examiner comment 3a | le raison le poussait à servir gratuitement l'a-

 
|

Sainteté ee détermina à sanctionuer cet acte de

son approbation. .
* Quoiqu'il en soit, c'était chose jugée, res

judicata ; M. le comte de Pern n'a pas exoédé

les limites de son droit, en épousant en secon-

russe, mademoiselle Danielowich.

“Seulement, la première femme du comte
était grosse lorsque ie nomte conclut ce second
1: aringe, C'était là un malheur. M. de Pern
constilua un douanire à cette première femme,
atin qu'elle élevât convenablement oet enfant
et qu'elle pât elle-même vivre dans les meilleu-

res conditions. Cette constitution était une

sorte de réparation. Nous devons la considé-

rer comme telle, et, toute récimination à ce

sujet, soit de la part de l'acoushe Marie,

soit de la part de son fils, s'il se présentait,

devra être regardée comme nulle et non ave-
nue :

 
des noces la fille d'une antique es fière famille |

i troce passion de vengeance de l'accusée ?
, ‘tir, booulex, messieurs L.. . .

y Il est une institution, qu’en ce siècle de

HECTOR FABRE Sa

out coutume de passer. Les battures de sable: M. Louis Bilodeuu, de Ste. Foye, à eu l'hou

qui avoisinent le moulin à vent sont à nus et Heu! de gagnerle premier prix pour de l'avoine

nos Nemro-ls en herb: sont enchantés de pou- ; blanche de Noivuge.

voir tirer sur un pleuvier qui se fait turr oi aisé-;

|

Le beurre était repiesenté dans le dép rte-

ment. ment; il y en avait plusieurs tinettes d’exyel-
lent fabriqué par M. Urgel Cormier de l'Ar-oo mere
‘somption, et à qui le premier prix a été dé-

A Exposition. cerné.

(Suite.) “ Il avait quelques çrappe- de raisin cultivé

LÉPAKTEMENT AGHIOOLE. }

Un n'a pas cultivé ce département comine : ON avait du bleu et du blanc, de la plus belle

l'année dernière ; le champ réservé aux instru-  YéNUe. Je n'ai ps besoin de vous dire queleur

ments aratoires était vaste, mais il n'y en avait YU Amenait chez chicun uner hypersécre
qu'un coin d'occupé ; les instruments et wma. tion de sulive. Not fairunt le tour de l’exposi

chities arntuires expo-is étaient réellement ma- tion se serait luissé tenter une seconde fois et
gmifiques, mais îls ne Lrillaient pas par la quan UNO seconde fois aussi se serait grisé. M. Le-
lité ; après tout, la quantile ne prime pas eur MOINE avait simplement exposé Ces raisins,

la qualité. LI y avait des faucheuves Buckeye S8N8 Vouloi entrer en compétition. C'est M.

cribles, des rateaux-à-cheval. des essouchoirs, ; Je laisse le d“partement des légumes qui,

etc., et une foule d'autres machines dont il ne ©°Mparativement à celui des fleurs,est bieu 1e-
m'est guère facile de faire l'énumération. présenté,e' j'absorde pour quelques iustants le
Ce que l'on 1emarquait d'une manière spé- terrain où se trouvaient les produits de la fori:

ciale est une variété «d charrue à déblais et; culture.
remblais, spécialement adaptés aux travaux i.e département réservé :ux fleurs, avait un

des voias ferrées. Lez inventeurs sont des in- Joli aspect, mais en rénJité était médiocre. Le

dustriels quej'ai déjà eu occasion de citeravan- peu de temps que le comité a pu y consacrer
tageusement ; MM. Larochelle, de St. Ansel en est la raison principale; on s'est mis trop
me, ne m'en voudront pas de citer une seconde tard a la besogne. et avant que l'on ait réussi

fois leurs noms comme les auteurs de cette À aiguillonnerefficacement les hortieulteurs,le

machine. Le mécanisme de cette invention est jour de l'ouverture de l'exposition était arrivé,

très ingénieux, très facile à faire jouer et trés et il n'y avait rien de prèt. Un suit .i l'on 8 eu
expéditif. dujà de magnitiques expositions de produits des

La machiue se compose de deux paities prin- jardins maruichers et fleuristes. Une grande

cipales, le aoc et le banc. Le a00 à quasi la for- tente avait «té alfuctéa à ce département. Elle |

me de celui d'une charrue ordinaire, il est un avait cependant is défaut d'être un preu écrase,
peu plus aplati d'arrière en avant et offre une ce qui étouttut legerement l'apparence de

«urface plus étendue , à la partie postérieure l'appartement. Enfin. l'exposition florievle à|
il est muni l'un prolongemens qui sert de vé- été bien maigie.
hicule à la tête et aux picrres dans le bano  Ily avait de: pensie-. mais a dos exposi-
ou dn esisse Lee fond de la caisse est formé de tions précédentes il en est venu de plus magni-

deux panneaux on fer qui s'abaïesent lorsque fiques. i.es a-ters étuiant repr seutés par quel

la Caisse est pleime et -- referment facilement ques échant:lon> dignes de mention ; mais en
au moyen de chainettes, 1. oc se relève et se général l'exposition an était bien ordinaire.
baisse u*si à volonté st pri :mi levier d'un mé- La tribu des astéroil*ts Selipties avait des

canisine mused simple qu’ i- Cette invention échantillonsen granl nombre. il y avait une
rat aprelée à rendie des <orvic-< considérables grande variété de dahlis< , wails vainment j'ai

uon seulement sur bes vaio ferrees en cont- cherché à en trouver un bleu: il paraît décidé-

Lruction, Mais partout ou lou voudra creuser ment que cette nusnce n'existe pas; quoique

 
ou niveler le tetruiu. Ella est déjà en opération le fait de ne pas l'avoir rencontrée à l'Exposi- ;

sth le chemin le ter Keunebec. La simple tion na soit pas une preuve définitive.

mention de celte mivention suffit à faire l'éloge

de MM. Laroche lle ;

Je quitte € de; utement qui me semble

AM. James Watters, de Québec, à gagné un
premier prix pour un magnifique géranium.

Un superbe cranger faisait l'ad- iration et,
épuisé.

DEPARTEMENT HURTIOOLK fruits aux formes et au lhuensions séduisan-

Je towbe dans les oignons, lex fêves, les po. tes.
reaux, les Choux. lex virottes les patates, le La famille «des uidees avait piusieurs ve
ble-d'Inde ; enfin je mu trouve au milieu d'une présentants ; les glaisuls exposvs valent bien

soupe, où mieux, das éléments d'une soupe. la peine qu'on les mentionne.
Commeles journalistes sont susceptibl-# d'avoir Le Lonicerararieyu'achimecerusus, où chevre

faim, tout comme les autres bipèdes de lacrea feuille chinois arbrisseur  l'ornanimentation,

tion, et qu’en cé mouvent mun estomac m'aver. Existail dans le dépautement

tit d'une façon douloureuse que je lui fais faux Un remarquait Wiss quelques specimens de

bond,que je le néglige. je n'ai pas besoin de vous lu famille des verbenaeces, et des monocoty
dire que je préférerais voir tous ces légumes mi tédonéez cryptogumes dont lé tyj6 est le fou-

tonnant duns un chaudrou que réunissurmon fre.

oxrnet. Nonobstant la preference que je viens

d'exprimer il me faut bien ma resigner à conti
nuer ms chronique et a me brosser le ventra ristes de tulipes que l'on connait, ne = y trou-

eu attendant que je lu firisse valent pus, wis iY cu «vail quelquUes unes. di

J'ai vu des spécimens ie ctrouilles gigan est malheureux qu'une par celle de La tulipo-

tesques, viaies monstruostes en fait de légu manie françues nour js trqver-

mes. C'est M. John Dont, de Quéliee. qui cul trefols en France on <— sauenliut pour IA perte

tive avec tant ‘de succès les individus du ganra d'une tulipe. on vendait set propuietrs, cn se

Donn ruinait pour achoter au oignon de talipe,

La famille des haces tar, pe dogs en conve

nir, assez bien re avsentee. Les quiuze cents va

l'Ovéan; au-

des cucurbitavée= cucurbitées, M

obtenu le premier prix Cette tags, cette Honsie, ce degre On ne
M. Thoms lrving, «le Mon 1eal, à eu lo pre l'a pro iet: ce-l quutét l'abrence de cette at

mier prix pour les carottes hlanches. et M 'ection t'iipiente audon peut jusqu'à un cer
Antoine Bédard, de Charlesbourg. le premier au pont deplor: > cu gran de tdipomanie
prix pour les carottes rouges. eut ete mpport- doute mer ad'avret probable

M. John Donn cultive nor seulement la ct meut fructiie en © muets, et j'aurais peut être

trouille. mais aussi le navet Pour des échantil plus d'é'oges à fture aujourd'hui nux tutipiers

lons de navets jaunes JAberdeen on lui a canadiens.
accorde le premier prix L'ornementition du departement vtait loin

C'est M. Jaunes West, de ia l'etite Rivière St
Charles, qui # remporte

d'être parfaite Le coup d'aul, en entrant.
1 1 . + - . -de premier prix pour etait, comme jeu AN, Arg vharrnant ; mais

“Globe.” que chose de loird, d'«crase, d'incomptet,
Pourlea betteraves rouge-, premier prix, M. d'inorgauise.  Queique chose qui pouvait

Thomas [eving. égayer un peu le pays ge. “tait le chant de pla.

| par MN. J. M, Lemoine et G. O. Stuart; ily |"

Lux anuouves duos nu Mouticaly «wes Fabre
"ttiravel, avec ordre de publication, font insirore
Jans lo numéro du lendematn,

 

ccarsale à Montréal, Fabre et Gravel,
libraires, 219, rue Notre-Dame.

sieurs jolis serina encagés. Les oiseaux vont
bien dans une exposition de fleurs, et surtoant
les oiseaux chanteurs ; on ne pourra jamais les
placer comme articles supplémentaires dans

une exhibitibn de ce genre; les oiseaux n'y
peuvent remplir qu’un rôle complémentaire.
Tout ce petit monde emplumé donne de la vie
au département.

N. LEvaisaus.

(A continuer.)

= =tl _

Nouvelles de Montréal.
— Joseph Octave Alired Turgeon écr., avo-

cat, est mort hier, en cette ville, à une heurea.
m. à l'âge de 64 ans. I! était paralysé depuis
au-de-là de quatre ans,
—Une circulaire de M. James Muir, donne

le prospectus de la compagnie en formation
pour édifier le nouvel hôtel.

L'em'ilncement choisi est le terrain occupé
parla propriété Leprohon, carré Victoria. In
possible de trouver un site plus convenable.

Le capital sera fixé à $500,000, les actions se.

ront de $100, payables par versement de dix
pour cent. dont le premier devra être réglé au
moment de l'achat du terrain.

Les actionnaires éliront un bureau de direc

tion qui sechargeru de l'achat du terrain de

vant servir d'emplacement au nouvel hôtel, de

la construction de l'édifics, et tous les détails
d'amé agementa.

—Les honorables MH. Archambault, de Bou-

| cherville et Ouimet sont arivés en cette ville

dimanche main, venant de Québec.

— Plusieurs médeeins de Montré dau nombre
desque:s ze trouvaient MM. les Dre. Beaubien,
Bibeau, Pelletier, D'Orsonnens, Rottot, Hings

ton, Dagenais, etc . se sont réunis au commen-
cement de ce mois, nfin d'aviser aux moyens a

prendre pour la publication d'un journal da
; Médecine en langue française. Pour parvenir
pluie sûrementà leur but, ils ont cru devoir cou

| voquer une réunion générale des médecins tant
| de la ville que des campagnes.
. En conséquences tous les médecins qui s'inté
ressent au succès de cette entreprise sont ins-

; tamment priés de se réunir jeudi prochain, 21
! courant, à 8 heurs P M. dans une des salles de

{l'Ecole de Médecine de Montréal.
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La Délégation Française en Irlande.

t"est au Daily Telegraph de Londres que
excitait lv gu manidise des visiteurs par ses, nous emprantons les détails suivants :

, Dublin, dimanche soir, 27 août.
Je ne pense pas que le public anglais com-

preunie toute l'importance que les Irlandais en

général, et eu particulier les nationalist-s, &

Dublin et aiileura—parti qui, un ue peut en
douter, s’augniente rapidement—aout attaché

à la visite des envoyés français. Quels que puis

i sent avoir eté les désirs du comte de Fiavigns.
président de la Sociète de secours aux blesses

militaires, et de messieurs et des dames qui

l'ont accompagné, le peuple était r-solu à avoir

une série de grandes démonstrations, afin de

montrer ses sympathies pour la France et en

mème temps pour favoriser le mouvement du

‘“ gouvernement (e l'Irlande par lIriaude.

Les Anglais ve savent pus combien ix France

est inolätrée dans ce pays-ci et il ui y + jamal

existé un amour pour elle plus cuthousiaste
qua celui qui anime en ce moment le peuple
srlandais. Ce peuple brave et impulsif croit,

aussi fermement que les l'irisiens eux-memes,

que ce L'est que jui tr. a lent walbeureux

que les Français ne sont pus alles à Berlin.

D y avait la d's Français : quoi done de plus

naturel que de les fêter? Il y avait une ocea-

sion de porter des rosettes vertes, d'etuler ces
devises entrelacées ; = Vive la France!" + Vive

l’Irlande ' Il y avait également Une opportunite
pour des processions de sociétes ouvriores pro-

cédees de musique. Im réception faite à la de.

putation qui avait ie comte de Flavigny à sa tête

et qui est arrivée, il y & en mercredi quinze

‘les navets blancs «le la vatieté de ceux appelés une fois entré on s'apercevuit qu'il y avait quel. jours & Kingstown, a été plus enthousiaste que
quoi que ce soit que j'aie Vu depris l'arrivée des

princes.

{en démonstrations qui ont salué les envoyes

 Ce EeTn dd. 

vengeance n'u pas vté eluborée plutôt par mmsidire suede avec fe Lu de «1 nourrive. En! tre le monde, contre votre conscience. Que!
le cerveau <dl'un demon que pa celui d'un Hongrie, on croit aux vampires, Aux apps tout celi vous manque à la fois. le monile vous

homme. tions. Or. eu a tencha avec lui une double

“ Voioi ce dout il s'ngit corde. D'accusée M 'ivte d'est fiat vampire À

‘ M. de Pern était l'époux heureux de la fille l'aide d.- Christophe. «lis à ju apparaître à son ‘

des Danielowich. Un enfant naquit de cette mari dont luraison dejà Crouts<+pur le remords

union, puis deux enfants, puis trois, puis qua

tre. A peine le deruier venait il au monde, surnaturellles,

qu'une mort mysterieuse s'allattit sur lu ore, ‘+ Mais écartons cett- que=tion.

puis sur le premier ué de ces enfants, “ Le fait de ces apparitions ressortir.ait de la

“Quelque temps après, un autre eubit le simple police. juge le ves sortes de faceties

Même sort, puis un autre ; entin, le fléau enve- ‘ridicules qui n'ont pour r--nltot que d'etfraper

loppa tous les enfants du comte, excepté cette les âmes Limorées et simples,

pauvre et intéressante cune fille ici presente, © Dans Pespece, wes apparitions n'vtaient

mademoiselle Elisabeth, dont les vertus et le qu'un moyen. Ne les xannnons pot. Consi-

caractère nous font vivement regretter le uisl- dérons quelle en fut la suite.

heur de ses ainés. * Je vous j'ai déja dit, messieurs, Cinq person
Tous les yeux ve tournérent sur made:noi nes moururent après avoir absorbé un poison

selle de Pern Jont le visnge était dissimulé sous effrayant qui laisse pen de traces et tue sûre-

un voile. ment, Vous entendrez tout a l'henre, messieurs,

L'accusateur publie continua : les témoins qui déposerent à cet égard et no-

‘Ce quintuple crime, accompagné de mysté- tarament M. Seiler, le medecin qui a soigné
rieuses circonstances, fut accepté par M. de dans sea ‘dertiets moments mademoiselle Rose

Pern comme une série d'accidents affreux. I! d'Apremont.

ne pouvait se douter qu'on jouait autour de lui ‘* Jesuis certain. messieurs, du l'unanimité

ne ré-ista point à ces monite-lations qu'il croyait

hait : votre conscience vous accuse. ‘Qu'on effa-

ce votre nom !... qu'il ne soit plus question de

vous dans cette vie '. .. que, dans l'autre, Dieu
vous demande le plus terrible compte qu'il de

mande à ceux qu'il damne pour l'éternité '

‘* Oui, messieurs, les accusée ont mérité mille
morts. Nous ne pouvons les leur donner : mais
nous pouvous au moins exiger plus terrible re

paration. Donc, je réclame pour ~ux lt peine

‘les parricides

* J'ai dit,
Apres ce discours, un murmure confus s'ele-

va dans la salle. Les apectateurs placés aux der
niers rangs de la foule mont ‘ient familièrement

sur les épaules des premiers pour voir le visage

des accusés.

La contenance de ceux ci était assurée. Les

appiéhensions de Christophe se:blaient s'être

dissipées à mesure qu'elles devenaient plus
fondées. Cet orgueil batbare du ciuminel qui
veut être compté parmi les plus grands coupa-

bles quand il est sar de ne pouvoir se faire ab-
soudre, s'était réveillé dans l'âme de l'empoi-

; lumière nous repoussons de toute l'énergie de ; ce diame épouvantable qui se dénoue aujour- de votre verdict. La oulpabilité des accusés est ! sonneur.
1 +

| notre conscience. En Hongrie, le seigneur a le

droit de battre ses serfs. Cette coutume est

barbare, mais elle existe ; ‘elle est passée dans

les mœurs du pays dont nous parlons. En con-
séquence, nous n'avois pas le droit de dira -

: M. de Pern: lin faisant knouter votre valet,

vous avez Obtrepassé Votre pouvoir; ainsi,

vous uves mérité les malheurs dent vous’ aves
été accablé |...

** Non |... mille fois von i... — Dans le cas mé-
me où M. le comte de Pern aurait dépassé la
limite de son droit, était oe une raison suffean-
te pour motiver de la part de l'accusé Christo.
phe l'abnminable vengeance dont nous avons à
nous ooocuper ?

‘Car vous apprécierez, messieurs, si oette
  

NS

(Qui, après s'être illustré dans les armées fran: | vampires habitent les tombes. C'est dans la

d'hui devant nous. notoire. En conséquence, je ne chercherai point
‘* Comment s'en serait il douté ? I! na se con à exciter votre juste colère contre les deux wi |

naissait qu'une ennemie, Marie ; et 4 la suite  sérables que nous sommes appelés à juger.
d'intrigues hardies et habiles, on lui avait fait L'accusateur public se retourna alors vers les
croire que Marie n'existait plus. M. de Pern le : accusés :
croyait avec (ant de sincérité, qu'il y a un mois | * Trembles, scélérats | —dit-il,—il y a trop
a peine, il ne voulait pas se courber devantla | longtemps que vous souiiles la sociétd de votre
raisen brûtale du brave capitaine Dubuissou | présence. Vous vous êtes faits vampires. Les

Çaines s'est fait notre compatriote par son dé- tombe que la société doit vous repousser ; non
vouement à nos institutions ot la bienveillance pas dans une tombe pure, sainte, bonorée ! Non!

qu'il étend indistinot-ment aur tous les citoyen Yous ne la mérites point. Ce qu'il vous faut,

de notre pays. c'est un cercueil eanglant ; oe sont les quatre
*Je dis que M. de Pern ne pouvait se douter planches de sapin que l'on cloue sur lee corps

de la vérité, parce qu’on a exploité une super- décapités | Vous aves foulé aux pieds les lois di-
stition qui existe son | ays et qu'il a pour vines et humaines ; vous vous êtesinsurgés con-

 

Il aouriait d’une façon sinistre.
Quant à Marie, son parti était pris depuis

longtemps. C'était pour s'accuser elle-même et
pour sauver son fils qu’elle ue s'était pas enfuie
du burg, Aussi son attitude moins farouche

que celle de som complice, était plus digne,plus”
ferme.

Elle regardait saus affectation, mais aussi
asns timidité la fouls pressée autour del'estra-
de, les juges nesis dans leur fauteuil commedes
idoles imuobiles , I'accusateur public dont la
face cle corbeau tournée du côté de la sellette
expritmiait la haine et l’horreur.

La président agita se sonnette.
—Qu’on fasse entrer les témoins, —dit-àl :
—Monsisur Dubuisson ! —oria l'huissier.  
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à Cork ont ôté également sinoères ; et à chaque
Gare où v'arrêtait le train qui les oonduisait à
Killarney, ils étaient reçus par le curé de la pa-
roisse, et les villageois, qui tous adressaien: au

ciel la même fervente prière : ‘‘ Dieu bénisse
l'Irlande ! * et ‘ Vive la France.” Mais les dé-

monstrations de l’arrivée ont été éclipeées, si
c'était possible, par celles du départ. D'abord,
ont avait choisi pour cette démonstration d'a
dieux, la journée du dimanche. Les vendeurs
de rosettes et d'autres décorations avaient été
extré.iement ocooupés pendant plusieurs jours.
A deux heures on vit accourir de tous les

points de la vil'« une foule de monde, qui s'as-
semble en face de l'hôtel Shelbourne. Les fo-

restiers, avec leurs femmes, leurs filles et leurs

petits enfants, revéius de leurs plus beaux ba-
bits des dimanches, cheminent dans des voitures

de toutes les formes, surmontées d immenses |
bannicres de soie. Tous les métiers de Dublin
semblaient être représentés.
On m'a assuré que quelques métiers ont dé-

pensé jusqu'à 50 livres sterling, pour le grand
jour, comme ils l’'appelaient. J'étais à deux

heures et demie au baloon d'une fenêtre de
- l'hôtel Shelbourne, et je ne crois pas pouvoir
oublier jamais le coup d'œil. Les voitures qui

devaient emmener les étrangers étaient devant
lhôtel et essayaient de se mettre en ligne.
D'aussi loin que je pouvais voir, je n'apercevais
qu’un flot humain qui avançaitjusqu'aux portes
de l'hôtel. Le comte de Flavigny et ses filles,
qui étaient à l’une des fenêtres du premier

étage, furent l'objet d’une ovation telle qu'il

me serait impossible de la décrire. Mais, où
était la polie? On n'apercevait pas le moindre
habit bleu. Etait-il possible que cette énorme
foule penskt à se gouverner elle-même ? C'est
justement ce qui arrivait. Et aujourd'hui on a
résolu avec sucoès, en laissant le peuple livré à
lui même, la question de savoir jusqu’à quel

poiut on pouvait avoir confiance en lui. (edt
été folie que de vouloir s'opposer à une ova-

L'EVENEMENT.

obaient, j'ai vu le moment où la foule allait ar-

racher le comte de aa voiture pour l'embrasser
en retour. Il n’y avait pas un homme ivre. Je
n'aurais jamais pu Croire qu'une pareille foule,
parmi laquelle se trouvaient un grand nowbre
d'individus de la plus humble classe, edt pu se
conduire avec tant de décorum.

Madrid, 18. ACCIDENT SUR L'DITEROOLONIAL, — Un  télégre- jour dans l’église éphoopaliense de springfeld, Trgiment il n'a pas dégal

 

LImpartial provoque aujourd'hui I'sugmenta- | phie de St. Octave, 18, qu'un ouvrier nommé
tion du revenu espagnol parl’imposition d'une Paul Morais a été tué sur la section 13 de ln.
téxe sur le revenu. “tercolonial par l'explosion d'uae mine samedi

Burlington, Vermont, 18. soir. ¢
It y a eu hier un incendie qui a détruit toute :

"la partie sud de Lake Street, depuis le carré !

 

THEATRE JAOQUES CARTIER. — Lu compagnie

comme gasistante du ministre qui offlciait.

Il y n 3,000 enfants de tués par année en An

gloterre, dont 481 & Londres.

CC —-— - |
Pulmonaires, lisez:

Vouleg-vous guéntr celte toux areuse et rame-
ner cheg vous cette matte of celte vigueur qui se

| manifestaicut vaguere daux votre teint. Bi vous le
Aunences Nouvelles.

Vous rirez sans doute en apprenant qu'après Frarrier jusqu'à St. Ann House. 15 familles
cette conduite à Kingetown, après tant ue vi sont sans abri. Pertes, $300,000. Assurances
vais, 's députation française n'a pas quitté le oousiderables.
sol de l'Irlande. Elle n'est pas arrivée trop tard ; San Francisco, 18.
pour le bateau-poste ; mais, s’il faut dire lu vé-, Lo Bulletin de man Francisco, & raison de
rité, elle n'avait pas eu l'intention de quitter | l'augmentation des frets par les trains de voies
Dublin ce soir. Ces measieurs et ces dames | ferrées, demandent que San Francisco demeure
étaient fatigués des ovations constantes et répé” lun port libre.
tées qu’ils avaient reçues depuis leur arrives.|
Quelques personnes dela famille de M.le comt- |

Chicago, 18.

Demain s'ouvrira la foire des cochons de racs

mais, plutôt que de désappointer le peuple» | nieus de cette race. L'exposition aura lieu au
plutiit que de ghter la fête, ils consentirent à ce | l'arc Lexter et promet d'être considérable et
voyage à Kingaiown pour arriver à un pavire ‘trés interessante. Déjà 4U0U échantillons de la
sur lequel ile n'avaient aucune intention de ‘race porcine sont arrivés sur le terrain ; beau.
s'embarquer. Leur ruse à parfaitement réussi. coup sont importés d'Angleterre et un grand

Les voitures allèrent jusqu'à un hôtel de‘ nombre viennent du Canada et de la Pensylva-
| Kingstown, et le peuple s'imagina que les ob. ‘ nie.
Lota de son enthousiasme #'étaient arrangés ‘ Londres, 18.
| pour s'embarquer sans être remarqués. le ba-, La démoustration en faveur des ouvriers en
teau à vapeur ne contenait donc que des puxsa- | grève, Qui devait avoir lieu au Carré Trafaigar,
gers ordinaires, ce qui n'empécha pas que, luis : a été entièrement abandonnée. Plusieurs ou-
qu'il quitta le rivage, les vivats et les bravos vriers etrangers arrivent chaque jour à New-
retentirent dans les airs. Quant a la députation | Castle et (iateshead.
française, elle regardait tranquillement ce qui À Un mass meeting des ouvriers de New C'astle
se passait par une fenêtre de l'hôtel. ! orsque hier il a eté décidé de continuerla grève,

| 1a nuit fut arrivée et que tout fut tranquille, da presse russe se porte en général à des at-
! nos visiteurs étrangers retournèrent à Dublin, -taqueu rigoureuses sur la Prusse et l'Allema-
et, à l'heure où je vousécris, ile sout trau-juil- | gne.
lement en train de souper à l'hôtel Shelbourne -—
pendant qules musiques rentrent chez elles | NFC ‘OLOGIE.

Luudi a eu lieu à Arthabaskaville les fune-fatiguées sans doute de leur promenade de

quinze milles, mais essayant encore de Jouer railles de Madame Adolphe Tascherenu, née
Corine Pacaud, au'milieu d'un grand concoursquelques airs.

de personnes. À l'arrivée du corps samedi toute

 

Il est probable que demain matin, lorsque ‘

Dublin aura découvertla ruse,il ne fera aucune ‘ ls paroisse s'était portée au devant du cercueil 
de Flavigny n’étaient pas très bien portantes. oxpusés par l'Association des éleveurs de spéci- |

| française à terminé hier soir la série des repré-
| sentations de l'Exposition. Jamais les artistes
‘pont si bien joue. Le vaudeville Les femmes
‘ qui pleurent à été interpiété comme à Paris.
! Madame Maugarà chanté à perfection ie wor-
| Late
! ceau intitulé Absence et Relour.
, La compagnie continuera de donner une soi
{rée par semaine comme avant. “llejouera main-

| tenant des pièces dramatiques. Elle se propose

l voulez, ne taides plus, car Vous pourriez vous

; À vendre par les soussignés—Carrier, Lainé & Vic apercevoir qu'il est truptard.

Charbon i vendre—Wm. Crawford & Fils.

Premier prix de l’Expositition Provinciale—Y A.

Hmond,

Aux Charpentiers, Constructeurs ct autres—Bimon

Peters.

Premier prix—A. Lavigne. , de placer daus le publie des billets de ssison

les siéges reservés. Cp projet mérite d'être en
| couragé et comporte avec lui plus d'un avants ;
ge. Vous avez douze biliets dans votre porte-
feuille ; vous avez, à raison d’une soirée par

semuine, pourtrois mois de- représentations.
Vous arrive-t-il un ami, deux amis, venant de

; bien loiu, vous avez à lu main de quoi les re-
| créer ; vous leur procurez l'amusement du
théâtre : ce n'est pa. plus embarrassant que ça

‘et c'est bien gentil.
| Le répertoire de la compagnie pour la saison

} d'hiver comprendra les drames et comédies que
; voici:
i DRAMES.

La tirdce de Dieu—Don César de Basan—

Marie Jeanne, ou la femme du peuple—La foi,
l'espérance et la charité—Le casseur de pierres
{-—La servante du Val Suzon—Les chevaux du
“Carrousel, où le dernier jour de Venise—Jean
le charretier, ou ie chapelet de la roche grise.

VAEDEVILLES.

| es deux anges gardiens— Manche à Manche

! — Les deux divorces—Louisette, ou lu chan-
lteuse des rues—Bruno le fileur— L'homme
n'est pas partiut—OÙ passeraije mes soirées.

 

pour douze représentations, pour les galeries et

tion comme celle dont je viens d'être témoin, ; nouvelle tentative pour déranger l'incognito

Le peuple de Dublin la voulait, etil disait qu’il ; de personnes d'un si bon naturel. Un les a con

n'avait besoin que d'une occasion pour won: duites d'une ville à l'autre, on les n fêtées à

trer ce dont il était capable. Cette occasion Dublin, à Cork, À Glangarifte et 4 Killarney :

s’est présentée, et il en a profité. ; aujourd’hui, on les n escortées à Dublin,et elles
Le colonel Lake, chef ie la police de Dublin, | savent quels sont à leur égard les sentiments

oonfis la police de la ville aux soins de MM, du peuple. Mais que Dublin, lorsqu'on aura

Lesage et McMahon, qui, partageant l'enthou- | découvert que la députation y #<! encore, ait
siasme de la population, croyant aux bonnes ; pitié d'elle et la laisse quitter le port sans au .

dispositions des habitants, et mettant leur con- ; cune nouvelle démonstration.

flance tout entière dans les hommes qui por- - —
+ > FA 8, è | + : -coteimmenseresponsabilité.Lapoicede TELECGRAPHIR CENtRAL.

Dublin avait complèteinent disparu. Les pau- Londres. 13.

vres constables ont ete pendant oe us di- Le Roi des Belges est arrivé 4 Ryde. Sa Ma
manche renfermés chez eux, et Dublin a eu à ljesté était souffrante; il n'y a pas eu conse
veiller aur lui-même,

J'ai auivi ls procession jusqu'à Kingstown,
et je D'ai pas rencontré un seul policeman sur

la route. Je n'ai l'intention de faire aucun

commentaire à ce sujet. Je me contente de
vou. signaler ie fait. Que le chef de la police
ait eu tort ou raison, le fait n'en est pas moins
positif. Dublin n'avait pas de police, et Ia foule

a accompagné les Français pendant sept milles
irland. is, ave: un tact admirable.

entendu ine parole insultante pour la famille

royale : muis il régnait une idée—idee fausse

sans aucun doute—que les Français qui compo-

saient la députation n'étaient pas venu seule-
ment comme porteurs des remerciements de la

France, muis aussi comme représentants de ré-

publicanisme français. Il était assez difficile de

se rendre de la porte de l'hôtel à une voiture :

car, bien gue les constables spéciaux exhortas-
sent la foule a luisser un passage libre, c'etait a

qui voulait avancer pour saisir la main du comte

de Flavigny et pour s'emparer de celle du
cmte UNeil. Après quelques difficultés; les

voitures se mirent en mouvement, et alors

commença le voyage qu'il m'est impossible de

vous décrire. Au lieu de diminuer, la foule

s’augmentait à chaque pas de ces sept milles,
jusqu'a Kingstown. Vous pourrez vo+ fire

une idée de ce qu'était In foule, lorsque vous
saurez que la procession a dû aller au pas pen-

dant tout le voyage: elle avait une longueur
de quatre milles, et un monsieur qui avait con-

sulté sa montre m'a assuré qu’elle avait mis
quatre beures à passer.

Les hommes qui s'étaient chargés du rôle de
constables spéciaux s’en sont acquittés à mer-

veille. Une douzaine de jeunes gens robustes

escortaient chaque voiture et la faisaient passer ;
sans trop de difficultés, et lorsque, su milieu

de la foule la plus épaisse, M. Lesage voulait

faire arrêter les voitures pour laisser passer les
sociétés ouvrières, bannière et musique en tête,

le tout se fit avec une précision qui aurait éton-

né la police eystématique. Vous pouvez vous
faire une idée des incidents d’un pareil par-
cours.

Le comte U'Neil, gni, évidemment, était le

favori, eut à donner des poignées de main aux
hommes et aux femmes pendant tout le voyage
et lorsqu'une femme, plus excitée que pru-
dente, tendit son enfant pour que le comte
l’embrassät pendant que les voitures mar.

Ed.TANTts .

Le capitaine entra. ll était vêtu de noir, Sur
son babit brillait la décoration de Saint-Louis,

avec sa croix à huit pointes, cantonnée de fleurs
de lis d’or et son ruban couleur de feu. C'était
le première fois que le vieux militaire faisait
acte d'opposition au gouvernement républicain,

en arborant sur sa poitrine l'insigne d’un ordre
aboli.

—Comument vous appeles vous ? —lui deman-

da le présider.t,

--Jacques-Pierre Dubuiszon,—répondit le ca-
pitaine.

—Votre âge ?

-—-Cinquante-et-un ans.
— Votre qualité ?

—Ancien capitaine de la IVe demi brigade
française, chevalier de l'ordre de Saint-Louis,
précédemment sergent aux ga:des françaises.

Dites ce que vous savez.

—Ma déposition ne vous apprendra pas
grand’chose. ll y a quelques mois, je ne con
naissais ni M. de Pero, ni MM. de Saint-Brice :

ni Christophe. Quant à l’accusée Maiia, c’est la
seconde fois que je In vois. Le rôle que j'ai joué
duns tout ceci est presque nul. Comme tous les
dèns raisonnables, j'ai pensé qu’on se jouait de
à crédulité du comte. J'ai cherché à lui ouvrir
les yeux ; malheureusement, il n'a voulu les

ouvrir que lorsque la mort de Rose est venue
corroborer mes raisonnements d'une façon ai
déplorable.

—Commenlse fait-il que vous ayez conçu
plus particulièrement des soupçons au sujet de
Christophe ?
D'abord, je suis naturellement observateur

ei physionomiste. Pendant plus de trente ans
que je me suis Lrouvé en rapport constant avec
une certaine réunion d'hommes, ces appréois-
tions de vu ue m'ont jamais trompé. Lors du
duel de M. Hector de Saint-Brice avec M. de
Coiguy, j'ai pu remarquer en outre certains si-

Je n'ai pas,

quemment de démonstrations publiques.

L'épizootie se répand rapidement dans le
Norfolk.

Le gouvernement autrichien a envoyé a sex
: représentants à l'étranger une circuriaire leur
| donnant le résultat Je la conférence de Gas

tein Salsbourg. Le contenu de la circulaire n'a
pas encore eté publié.

Paris, Is.
ll est rumeur que Leon Say vi laisser son

“ viége dans l'Assemblée.

Une dépêche de Marseilles dit que le gouver-

peur a été sommé de se rendre à Versailles

pour s'entendre avec Thiers sur la question du

‘ détarmement des gardes nationaux dans le de-
partement de Bouches ‘lu Rhône.

Les électiens du conseil général auront ‘en
en France, en octobre.

Le désarmement de la garde nationale mar
che paisiblement.

H y a eu 100 mortalités de moins la semuine
dernière dans Paris.

Le non-réussite du nou:eau traité douanier
avec l'Allemagne est imminente

Un comité de 25 membres de l'Assemblée

législative siégera chaque semaine. Dans l'in-
tervalle le président ou le vice-président du
-Oniité représentera l'Assemblée.

Le comte Von A:min a dine avec Thiers
samedi.

La presse conseille au peuple de bien choisir
:ses candiduts aux prochaines élections, afin
‘que le résultat de ces élections montrent où en

est |» pays sur les grandes question- qui l'agi.
tent présentement. C'est le 8 octobre que les
élections auront lieu.

La Haye, 1».

Le parlement hollandais est en session de
puis aujourd'hui.

Le Roi dans son discours a promis la réorga-
\ Bisation de l'armée et des réformes dans le

i mode de taxation et félicite la chambre sur ses
. relations avec les autres pays.

Ronde, Ix.

"On dit que les républicains préparent une dé-

. monstration pour le 20 du courant, premier
anniversaire de l'occupation de Rome par les

‘ troupes italiennes.
; On rapporte semi officiellement que le déficit
{ dans le revenu du Royaume pourl'année fiscale
,sera probablement couvert par l'imposition
ide nouvelles taxes.

! gnes de connivence entre l'aocusé et le cheva. |
lier Oraini ...

—Qu'est-ce que cet Ursini dont l'instruc‘ion

souvent parlé ?

—Je n'en savais rien il y à quelque temps. je

l'ai appris depuis de la bouche de Lorchet. L est
le fils de l'accusée Marie et de M. le comte de

Pern !

Uncri aigu retentit dans la salle et on enten-

dit une voix vibrante qui criait :
—Malédiction !
—Qui a poussé ce cri ? — demanda le prési-

dent.

Un bommevêtu en mendiant fendit la foule
et vint se précipiter au pied de l'estrade.
—C'est moi ! —dit il—moi Orsini, le fils de

Marie. Je viens aussi me mettre sur la sellette,
‘ car je suis le complice de ma mère et de Chris-
‘tophe.
—Ne le croyez pas, messieu:s,—s’écria Marie.

, =O mon Dieu, ne le croyes pas!. . ll estinno.
cent]... Je vous le jure!

Orsini fit un geste grave:

te tournant vers les juges ; —j'ai assassiné un ser-
gent français à Mayence et j'ai tenté d'assaci-
ner le vicomte de Saint Brice! A cause de ce
double crime, je prétends être jugé!

Un murmure de curiosité et d'étonnement
parcourutla foule.
—C’est bien,—fit le président,—nous siatue-

ronsi...

. Il continua l’interrogatoire du capitaine.

—Relativement à la mort de Rose d’Aure-
mont, que savez-vous ?

Je me doptais des [rojete de Christophe :
aussi je le surveiiiais de prés. Unjour il trompa
pour un instant ma aurveillanoe et il versa du
poison dans une carafe.
 

‘et lémoignait par son attitude des regrets que ; ; . LoInisse Madame Taschereau parmi ceux qui ont AVIS sFÉciaL. — Nous appelons particulière-
connu sa Lont- de cœur et son inépuisable “ment l'attention du lecteur sur une annonce
charit. de MM, Carrier, Lun“ & Lie, qua vous pu-

Les porteurs des coîne du drap étaient M. blions pius loin dans le numero d'aujourd'hui
Jam-s Goodhue, préfet du comté. M. le ebérif: MM Carrier, Lainé & Cie. offrent en venteQuesnel, M. W. Laurier. député du comté, et Uhe collection de poèles à cuisine, à salon, à
le Dr. E. \i. Poisson, régistrateur. passage,à deux et trois ponts et fabriqués dans

L'abbé Suzor à fait 1a leverdu corps et chant: les derniers goûts.
le service. L'abbé Peiletier a donué l'absoute,

|

Leurs poèles à deux et trois ponts et leurs
Parmiles personnes présentes, Ou remarquait poéies de bustage ont paru du 5 le départe.

M. le juge Elzeur Tuschereau, M. Arthur Tag. ent le l'industrie n l'Exposition et ont
chereau, M. W. Duval, M. Guillaume Lamothe “Pténu les premiers prix. C'est une recom-

"et tous les prin ipaux citoyens d'Arthabaeka i mandation dont on n'oubliera pas de tenir
ville et des |-Aroisses environnantes, ; compte.

ANS pEIvERS.

PERSONNEL — Le général Doyle est parti hier
pour Hnlifux.

VOUR LE FOLICE.— Devant M. Miller, écuyer,
J. P.

Un matelot du Mersey a ete envoyé en prison
: faute de donner caution pour la paix.

Delphis Trudel, pour avoir assailli une dame

TRENELRMENT ls TRRRE.— Il y à des gens qui Bertrand, a Ate coudamue à 81 d'amende où à
assurent qu'il y s en un léger tremblement de 15 jours de prison. ; nn
terre dans la nuit de dimanche à lundi, vers Joseph Bureau. pour avoir assailli et blessé
une heure. Ce sont des gens qui ont mal dormi. Joseph Rliter. te conduinné a $5 et les fraisou À | mois de prison.

EFFROYABLE. — Unie nouvelle à faire dresser Patrik Fewer et Simon Grogan, pour avoir
les cheveux sur la iéte.que nous cueillons du = assnilis Wim. Ass Hford,ont eté chaeun condam-
les colonnes d'un de nos confrères : ues a F1 etles frais où à 15 jours de prison.

L'action de Daniel Bennett,du Manuel contre

le maitre du navire.a ete déboutée par Messrs.
Nous ne sommes que poussière, mais il ess Miller et Tremblay.

peu galant de le dire uinsi aux femmes, Deux déteniteurs ont donné caution de gar-
oo der ln paix :LES KEGATTES.-—— Le comité des courses nauti-

qui 8 a decide à midi que lea courses à la rame
auraient leu +main. Le Tyne (‘raw ef un UN Mistant <4 raison
rquipage québecquais & disputeront le prix “our le renvoie
fix: a 2500. Il y aura aussi des luttes entre es. Tamase Bégin, lorsqu'il est gris n'aime pas à
ifs a nn send puneur, entre les rameurs du finer en route : il fouette d'autant plus son
Tyne Crew. cheval qu'il est plus gris. La cour pour ces deux

Les courses auront lied demain ls mnatinee, délite, le condamne à $4 at les frais ou quinze
n IU heures p:écises, jours de prison.

Sarah Delahunt aime les petits verres. La
r TA ¢ ! Cour pourla guerir le cette passion mal vue

sauvage nomme Francis trros-Louis, perce, reve- dans le grand monde, js condamne à $2 d'a
nait d'une excursion à St. Pierre où il avait mende at le< frais 5u six jours de prison.
condu:t quel,ues anglais, qui lui avaient donné Mary Nerlis se lit faihle et »'avous coupable.; ‘ | ; . .
pour eu peine 312. Ii rencontra dans une au- Lu Cour lui sccorde un mois de prison.
berge où il entra trinquer, un individu qui lw
offrit de l'accompagner jusqu'à Chouanguén.en
arr iére ike Lotette.

fusil,

* La mosindie sevit sur leu femnez de terre dans
les environs de la ville.

COCTK DU KECORDER. —'Thouias Keid a oublié

au fond d’un verre. La

SUUPÇUN LE MEURTRE— La semaine derni-re un

FRANOBISE.-- Docteur. disait un riche patient,
L'individuétait armé d'un soyez franc et ferme. frappez le mal à sa ra.

L- partirent ensemble et depuis un ne cine.
les à plus revus. Ii y a neuf jours de cela. Un —Fort bien, répondit le docteur. et d’un
craint qu'il y ait eu meurtre. coup de canne il jeta à terre la carafe et les

Gros-Lours tils, à fuit aujourd'hui sadéposition Yerres qui 5 trouvaient eur le buffet.
relatant ces faits devant le magistrat de police. ; LU,

à IMITER. — Un à placé dans les principales
NOCVALLES LT SAGUKNAY.— On nous écrit de stations en Autriche des cabinets de toilette

‘’hicoutimi, 16 . pour les dames |
Dans la nuit du 14 au 15, une terrible gelée!

a complétement détruit toutes les récoltes des SOUVENIR, — Un vient de publier un fac-si-
pauvres colons qui ont passé au feu l'année der- Mile d'un numéro de la Gazette de Londres de
nière. Le désespoir es! grand ici. La récolte 1666 qui contient un récit du grand incendieavait belle apparenceet il ne reste pas de quoi qui dura du 3 septembre-au 10 et détruisis 13,-
ensemeucer la terra le printemps prochain. 200 maisons, ET églises, 6 chapelles, 4 ponts, 3

portes de ville, l'Echange. la Douane, la prisonaLAkMK. — Un leu de cheunnee au coin des de Newgate, etc
= + 7 -

rues St. Augustin et Nouvelle hier midi .. mis
sur pied la brigade LIVER-. — Une jeune dame, agissait I'autre

—C'est bien! qu'on fasse entrer ie docteur.

Neiler! .. —Ce serait, messieurs, vous raconter ma vie
Le médecin se présenta : tout entière depuis plus de vingt ans. L'acte
—Vous avez analysé le poison qui a tué made d'accusation a d'ailleurs tout «dit. En effet, mes-

moiselle d’Apremont, -- lui demandat il ? sieurs, à purtir de l'époque de mon second ma-
-—Oui, monsieur ‘ riage, une série de malheurs affreux est venue
— Vous en savez la composition ? m'accable:. Comme homme, comme père, com-

- — Àpeu prés, bien que je n'eusse que très- me époux. j'ai été frappé dans mes plus chers
peu retrouvé de cette liqueur dans le fond de sentiment.
la carafe ("est un poison narcico-âcre dans

—Racontez-nous ce que vous saves.

“J'ai vu tomler autour de moi tous ceux

Balle d'Echantillons ou Gros et Maguais d'Epive-

ties eu détails—K. J. Dubcau.

| Horloger-Bijoutier—Philémon Brunet.

{ Pharmacien—Hoch Dugal.

Exhivition—Fyfe & Garneau.

Nouvelles Marchandises d'Automue—Glover, Fry :

& Cie, ;

—_—_—————
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Moutaut perçu à la Douane de Quebec, le 18 du
couruut, dans le Port de Québec, $4,443.07

MARCHE MONETAIRE.

New-York, 2h. p. m., 19 sept IR!
Or Lig
Greenbacis 864 4 874.

Le Buume d'Allen pour bs potions est votre
seul espoir; il 8 été essaye par des millices de

personnes daus le meme ctat que vous; «iles ont

été guérivs, el plusicurs pur reconnaissance ont

vouseutià prêter leurs noms “ta donner des certi-

ficats qui conveiuchobt le public. N'exesayez pas de

l pouvelles drogues, mais faites immédiatement

usage d'un srticle prodicux, Ou peut le trouver

daus tous les magasins de weed chue ot dans tous

les grands entrepdts do commerce. Il est garanti

comme guuiissant dans quelques heures la toux

lu plus agagaute si elle west jus attachéedepuistrès :

longtemps. I est garabti aus-i comme étaut d'une

efficacité complôts aus tous les ras de difficultés

dans la gorge ot les puninens.
Prix, $1 la bouteille.

PERRY DBAVIS & FILS,
Agutits Généraux, à

Providence ot w Montréal.

 
_ esceee

LE SOTFERION -

A Thérapeutique vient de s'enrichir d'une im-
portaute decouverte, d'est le Suruénios, Papier

pulmonaire. anti-asthmatique. oo ;

Ce nouveau retuédé longtemps cherché, jamais

trouvé, contre Gue Maladie considérée, jusqu’à ce
jour, comme incurable, reunit touts les conditions
de l'infaillibilité ot assure la guériseu. Ce remède

unique, presque providenti 1, ne prent tarder d’être

univ Hement connu Depuis le pen de temps
quit commence d'etre cn usage, des cures rapides E © Hausun,

Courtier
Vin-b-vié le Buiean de Post.
 

MARCHES DK NKEW-Yültis

18 sept

Coton 314c pour Uplands.
Fleur calme et eufaveur des acheteute

17,000 mts ; ventes 6,600 mts.
Fleur de seigle tranquille.
Blé 1 4 2c en baisse ; recettes 196,000 wits

ivcettes

et le jaune du l’Ouest ; 1,56 à 1,6% pour le jaune
Michigan.

Seigle actif ct ferme, à 90c.
Blé-d'inde un peu plus ferme; 1ec-ties T3000

mts; veutes 68,000 mts. à 71 et 72e pour nou-
veau mêlé de l'Ouest.
Orge tranquille ; recettes 9,000 mts.
Avoine ferme ; recettes 73,000 ts.

000 mts, à 50 et 530 pour l'Ouest «t l'Ohio.

Saindoux en baisse, de 83 u Yjc potr seur, 1
vic pour kettie rendered

Beurre de 10 à 28 pour l'Etat.
Fromage tranquille de < à 113 poul'ordinar-

au prime

RAPPORT MARITIM:

ARRIVAGES DANS LE PORT DE QUÉBEC

18 sept.

Navire Dauntless, Aikmau, Liverpool, 8 auût, Ni-
coll & Dean, charbon.

-——Barald Haarfager,
juillet, à ordre, lest.

——Ocean, Jensen, Anvers, 24 juillet
test.

Great Britain, Chilcott, Liverpool, 2 noût, J
Sharples, Fils & Cie, lest.
Redan, Baruess, Palmouth, 31 juill#:, Ross &
Cie, lest.

Helleseu, Londres, 31

H Hagens

 

 

Boss & Cie, charbon
Barque Norsks Veritas, Rus, Loudres, 28 juillet,

Hans Hageoua, lest.
———lda, Roulston, Loudondeiry, 31 juillet, Johu

Burstall & Cie, lest
Warrier, Kitchen, Pictou, 5 sept pour Mont'l
Biver Dee, Talt, Liverpool, 3 suit, DeWolf &
Powell, lest,

——Boomerang,
Montréal

Goelette Emma, Currie, Caledouis, 33 wout Vocror
Fraser & Civ, charbou.

 

 

Seward, Ficton, 5 sept. pour

 

ENTHÉS EN CBARUKMENT

18 sept.

Rivière Nith, 1121, Liverpool, J Sharples, Fils &
Cie, dans le courant

| New-York Packet, 650, Lancaster, J Sharples, Fils

& Cie, anse sillers
Coucordia, 872, Leith, Robert», Smith & Cie, añise

des Indien=.
Mousoon, 1084, Loudres, K R Drobell & Cie, esta-

cades Hail,
Princess of Wales, 1203, Greenock, J Buratail &

Cie, quai O'Brien
Neptune, 533, Liverpool, D D Colvin & Cie, sus

 

Sillery

HADEAUX ARRIVES A QUÉBEC

18 sept.

McArthur Frére et autres, chône, pin. diverses
anses.

aa ee

Bhumes, Toux, Maladie de la Puitrine «t de-
Poumons sou agés immédiatement par le Liniment
Anodun de Johnson.

- .

Sinor COMPOSS L'HYPOPHOGPRITR DM FkLLOW —
Les messieurs du clergé qui ont tté obligés d'iu-
terrompre leurs prédicationa pour vaus- de mal
de gorge, ont été complètement guéris en faisant
usage de ce remède, et ont pu reprendre ct «onti-
nuer leurs prédications.

ses a 
; Vous, Christophe, je ne vous pardonnerai ja}
mais.

“ Maintenant, messieurs,que pourrais je vous
dire que vous ne connussies déjà ? L'instruotion
vous & appris tous les détails de mon existence |
infortunée |

‘Pendant plus de vingt ans, je n'ai dormi Ç
qu'en sursaut. A chacun de mes pas, je faisais |
lever le malheur comme un oiseau sinistre. |

ventes 45 000 mts, & 1,40 et 1,43 pour le No, 2 du .
priutemps: 1,48 et 1,56 pour le ronge de Phiver!

sentes 26. !

Lard ferme, à 13,4 / et 13,50 pour nouveau mes:

——British Trident, Gordvii. Urceuuck. 4 moût,

daus (ds cas décespérés vit «té obteutiés, et un
| nombie considémbly de certificats cout venus at-

tester son efficacit.
| Le BoTRÉRION «1 intadiible contre la maladie

“des voies texpiintoire: I pnorit la phthiele pul-

| movsire où cunsems tion, l'asthure, ls bronchites,

la tonx nerveuse, 15 griyy-. l'irritation de poitrine,
l'insomnie,le catarrhe, la palpitation da cœur, la
faiblesse de constitution, oo

Eu vente dans touts [rs pharmacies,

Irpol géuetai pour la France :

No. 14, tee de Castiglione, Paris.

à aur (€ Canada

l'OtsrikE, dentiste. vue Si Jeau.

 

$

Chez de bn

Quebec
penta pons cu P'uisrince du Canada| ;

Evaxs Menorr & Cru, Montreal
Quebec, Ÿ août 1871 -— M

| ASIJ WACIONES.

Deus,

Ce matin, le *$ du couraut, à St, Augustin,
comté de Poitacuf à lave d° 17 uns, M. Tean-Bap-
tiste Brousgean. Les onérmlics auront lieu à St
Augustin Jeudi rutu. le 21, à ÿ beures.

 

Annonces Nonvetlles.

PREMIER PRIX

L'EXPOSITIONPROVINCIALE
DE QUEBEC IS7I.

YVANT obteun te premr prix du l'Exposition
A Provinciale $e roche ec comme Mainstactorier
de toutes vspeces d'outils pour Menuiserie, j'use
esporer meritor davantage 7 nooursgement libé-
ral que le publie, ot ou paite vlur Messieurs les
Marchand. Quincaill. rs, quont sccordé jnaqu’à
presest en effinwnt -<ranme par Ie passé de
remplir leurs commandes sons le plu< court délai
posetble et à hour elite oo at faction

VA LMoOND,
Lobe St Oar,

(Bri St Jdos-pha, Québec

A VENDRE

LES -OUSSIGNES.
=    

UNE GRANDE VARIETE

us

Poeles,

Charrues,

Chaudrons,
ETC, ETC, ETC,

A des prix extremement réduits.

CARRIER, LAINE & Cle.
Lévis, 18 sept, 1871.—2m

  

  

XXI

LES TÉMOINS.

Le président ne leva :

—T'outes le- marques l'approbation ou d'im
probation, —s'écria t-il —sont interditus ici. Au

moindre tumulte nous ferons évacuer la salle.

lequel il entre en parties presque égales, de la

strychnine, ie l'opiurm, de la belladone, de la
digitale, du stramonium et de la morphine.

que j'aimais, to-s ceux qui me portaient de
l'affection. J- auis resté presque seul dans Ia
vie comme l'arbre a qui l’ou arrache tour à tour

Des apparitions quo je croyais surnatureiles : En France, cette voix grave aurait été cou
épouvantaient mes jours et mes nuits. Je me | verte par des hnées En Ailemagne la justice
débattais dans un cercle infernal. Oui ! Marie, : était à cette epoque environnve du respect de
tu as assez été vengée! Si tu avais su les tortures | tous. Ause: le silence se rétablit-11 immédiate

Taises-vous, ma mère ; j'ai le droit de sabir le ;
même sort que vous. Du reste, —ajouta-t-il {en ‘

Le président se retourna vers Marie.
—Ext-ce ainsi que c# poison a été composé ?

—dit-il

ses fruits, ses feuilles et ses branches.

* Me voici aujourd'hui devant vous avec ma
fille, weul rejeton d'une famille qui va bientôt

= Lui, avec quelques autres substances que s'éteindre, et avec quelques amis dont le dé-
l'on ne peut retrouver. Je possède, du reste, vouement bisnveillant ma presque fait une
us livre intitul* : Arcanum Locust ; vous pou- autre famille.

: vez y lire avec plus amples détails la composi- ‘A la vue des deux personnes, je ne sais ai
: tion de ce poison. Ce livre est rests dans le je dois dire des trois personnes qui ont causé
burg. tous mes malbeurs, j'éproure un sentimentin-
—Le burg est incendie !.. définiseable. Je ne sais ri je dois invoquer con-
— Alors le secret de ce poison est mort. tre eux la justice bumaine ou prier le tribunal
—Tant mieux ! De semblables crimes n'au- ; de remettre la cotmpétence de cette cause entre

ront peut-être plus lieu. Dieu le veuille. Faites ; les imains de Dieu.
entrer M. de Pern. “Jui eu des torts. Pousse par une fatalité
; Le comte qui était sorti avec- fille après le ; que je ne saurais m'expliquer aujourd'hui, j'ai

; réquisitoirede l'acueateur publie rentra dans la r'épudié … arie,pour contracter une autre union.
; salle. 1était pale comme un linceui. À l'aspect . Je vous prie, Marie, de me pardonnez mon
d'Orsini, un frémissement parcourut tout son ‘ Abandon. Vous me le pardonneres, car vous
corps. | vous êtes assez vengée.
aComment vous nommes-vous ? —dit le pré- | + Quant à vous, Christophe, je ne vous ai ja-sident. | mais fait de mal... La correction que vous aves

{subie, vous l'aviez anns doute méritée, car j'ai
j toujours été bon pour mes serfs; ils me récla-
ment encore aujourd'hui. Et v us surtout,
vous avez été l'objel de mes bontés particulié-
res. Je vous ai aimé comme mon plus fidèle
serviteur. Vous aviez toute ma confiance ; vous
en aves terriblement et indignementabusé.

—Ladislas-Ferdinand, comte de Pern, de
Bteinmorn et de Kaposvar !
—Votre âge?
—Quarante-trois ane.

—Votre qualité ?
—Ancien colonel du régiment de l'archiduc

et ambassadeur en Hussie.

que j'enauraie, les angoisses qui mo tordaient‘
le cœur, tu n'aurais pas eu le courage de pous !
ser jusqu’au bout ton œuvre de vengeance el |
de mort! |

“ Cependant, je l'ai dit, je te pardonne |" !
Marie avait caché sa tête dans ses mains. Un

croyait qu'elle pleurait. A ces mots du comte
elle releva son front et attachant sur son mari
son œil sec et glacé :
—Et moi je ve te pardonne pas, —dit elle

d’une voix sourde.
Un frémissement d'indigaation fit vibrer les

vitres de ia salle. Des imprécations s’échappé-
rent de la poitrine de quelques auditeurs.
Le comte se retourna vers Marie:
—Vous aves tort,—reprit-il,—car il ne reste

plus dans mon cœurle moindre levain de haine
contre vous, et cependant, madame, j'aurais
peut-être le droit de vous hair.
—Cest vrai |... c’est vrai |... .—firent des

voix dane la foule I... —4 mort les empoison.
neursi....

Christophe, Orsini et Marie regardèrent au.
dacieusement l'auditoire
—LAches,—murmura le chevalier |.
Un homme se lova : |
--Hn'y sde lâches, —dit. il,~que ceux qui

tuent dans l’ombre et qui ne savent pas ee re
pentir.
  

ment.
—Faites paraître le témoin Dominique.
Le,brave sommelier entra. Il n'avait rien bu

de la journée, aussi son pas etait-1l d'une fer;
meté insolite.

—Voilà, mon président ! —dit-il,
-—Prétex serment.

—Tant que voudrez, mon président.
Dominique leva les deux maina.
—Une suffit.
Dominique leva ix main gauche.
—Levez ls droite —dit le président.
——Uh ! ça ne fait rien ! droite ou gauche, c'est

toujours à moi.

H leva de nouveau in main gauche.
—La droite!.. ..—irfiiata le président.
Dominique fit le mouvement d'un homme qui

porte son verre à la bouche. Content de cetto

preuve, il leva cette fois In main droite.

Toute l'assemblée se mit à rire de la démons:
tration à laquelle le témoin avait été foroé d'a-
Voir recours.
—C'est bien,—dit le président. —Comment

vous nommes-vous ?

—Dominique Saufer I. . ..
L'hilarité redoubla. Le mot sau/er signifie en

allemand buveur Où dorogne.
Un uourire eflleura même les lèvresdujuge
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Annonces Nouvelles. VENTE A L’ENCAN,,

AuxCharpentiers, Contacts fl autres Par ALFRED BOOKER& FILS.

meistnenMARCHANDISES AVAISEES,
21,000 pieds dobois vapors A l'érestion des’ pour le compt of waics ou dus intérrasée

bôtieses ot dus pelimiades de l'Exposition. ge
JEU vs, 21 du courant,

Pièces de Pin J. & Ü. 12 x 11 x 1}.
Planche de Pin, 12 x 6 et plus x |. : Arrivages pur le * sleualllan,marques «à BUéros

“ dEpinette, 12x V3.
8 12x#x1. 4

Lambourdos cu Flu, 14 x 4 x 3. 24 Ballots de wince.:
« 18x0j13. 18 do du Damas à Table.

Bouts de Planches. 9 do du Natt-u cu Tapisserie.

Le tout sera voudu cn lots à ls couvrnance dy ° Et au compte dus Iutéicasés.

acheteurs, à bon marché au comptant. i 6 Builots de l'apis endommagé.
S'adresser sor lew licux a |

SIMON PETERS, i
Rue Grant, St. Koch.

Québec, 19 sept. 1871 —2Ép

PREMI: EH PRIX. !

Lo ; + do do Impérial Pique. \
Les premivrs prix pour 3 Bervices i binere 4 Pierre Blanche.

PIANOS DE CONCERT,

|

<  :ibatwer=
PIANOS DE S-LON, taALFRED BOUKER & WILS,

xT E Encanteurs. |
Montréal, 16sant 1871. 18 us pt.—af

ORGUES-HARMONIUMS i |

ont été obtenus par

5 ———

A. LAVIGNE, |
Alarchanit «de Plans et de Musique, |

No. 11j, Rue St. Jean. |
Bo: —e ete lu Batque d'Epargse, !

Haute-Vilte. |

|
i

5 Paquets, (10 (aires dans chaque) de Couver- ;
tures Gries cadommagées.

— AURMI — |

50 Pouspes à Cit-ruer.
Ballots de l'aphs Hollandais.

4 du de Tupis Piqué.

 

 

 

fraverse du Grand Tronc.
À PARTIR L'ALJOURISHUT, le vapeur “ane!

TIC" fau la vaversce du fleuve, jusqu'à|
uouvel avis, connue suit.

LAISSEKA QUER: C

735 A M—T'raiu mixte
pour Richmond ties
stations intermodiaires

8.30 A. M —Train de la
malle pos la Rivierc-

Québeu, 19 9sept. 1871

Charbon à Vendre.
ES soussignés reguivent actucllement leur appro-
visivnnement de Charbon pour l'hiver, consis.

jant en:

LAISBRRA POINVE LEV).

7.00 A.M —~Tiainde la
malle de Montreal et
l’ouest.

v.uù A. M.
inno AM,

 

 

 

Meilleur Charbon à grille de New-'astlv dut pe

Charbond'Angleterre et d'Ecosg« pour les Foeles | 940 y WN | Fp k a

; o iy.ox M | 2.30 P. M.
Anturscitedupays deGalles pour lex Foatusises | 100 PF OM — apres 330 PP, M.—Express
L high Eek pe ’ | pour Mootreal et l'On- | pour Montréal et
€ Rg ye "Ouest,

Charbon d'Écosse pour Machinus à Vapeur, ! a RY \ J—Train de

Charbon du pays de Gallus do do i 4,00 P. M. la malle de ia Rie

Charbon à l'usage des forgerons, de New-(astl. 350 P. M. vière - du - Loup, et

— AUSSI — 500 PF, M. Train mixte de Rich-  
1700M- rain de la |
malle pour Montreal et

l'Ouvat

Briques à feu et Terre à feu.

A vendre par lots, au choix des scheteurs, par jutermédiaires.
6u0P. M

WM. CRAWFOR! & FILS. |
Pour plus ample: intormations, s'adresser au

Québec, 1 9 sept. 1871.—3f

IST dontie par les présentes que demande sera
faite à la Législature de la Province de Québec

à ou prochaine session pour un acte autorisant Ia :i

! Laurent
A GABOURY.

Soorétaire,
Compagnie des Romotgreurs du St. Laurent

! rlaus lequel l'on peut faire bouillir ?Eau, le Lait,

mond ct der stations ||

; bureaude là Compagnie des Remorque urs du St | séparément.

L'EVENEMENT.
         
 

reremea a TT

ROCH DUGAL,
PHARMACIEN,

; Rue Bi. Jossph, Bi. Koch, vis-à-vis ls Convent,

QUEBEC.

| Préparations Chimiques et Pharmaceutiques,
PROGLUES, MEDECINES A PATLNTLE,

Parfumerion, Articles de Toilette,
Graines, ete, ets.

Québec, 12 sept. 1871.—lim ——

"EXHIBITION.
Venant d’être Etalé. Les Etrangers et le Publicquiqui ont besoin de Nouveautés

LAMPES DE NUIT, :
Pour leu Nourrices et les Malades,

PATENTE AMÉLIORÉE DRE. D.ASHE. Unassortiment tout frais

jarrivé de
I

 
MARCHANDISES  SECHES,

LEGER & RIVERET.

 

(Patentée en Cunada ef aux Etats-Unis.)

(ET nouvel article consiste en: une Chemi-
née en Cuivre et en Vorre, ainsi qu'un Vase

k Thé, fe Café, sur ut:se lampe ordinaire à l’Hoile
de Charbou. Elle cut indispeusable dans toutes les
familles Pour les Médecins, les Hôpitaux, elle a
du grauds avantages, «t pour les Hôtels, Restau-
rants ot les Baibiers, c'est Ia lumièr: et le réchaud
le plus prompt et lo plus économe quv lon pufsse
se procurer.

EN GROS ET EN
A vendre par

— CONBISTANT EN 
DETAIL.

‘Soie Noire et de Fantai-
sie.

F O. VALLERAND,
Nun. 8, COte La Montague, ot

14, rue Notre-Dame, Québec.
P,8.—T'outes les partie s d l'appareil à veudre

Soie ‘Ponge,

Couleur.
; QuUéhet, 9 août IST:

| $100 DE RECOMPENSE.
i —_—

21, Rue la Fabrique.

reeete

EN

MARCHANDISES SECHES,
FERAIENT BIEN E' ALLANT CHEZ

FYFE & GARNEAU
PENDANT L'EXHIBITION,

Pour acheter les dernières nouveautés à des prix très-modérés.

4, J. DUBHAU
MARCHAND-EPICIER,

A Ja veille du Commerce d'Autombe, dewmpresse de donner
avis à wes pratiques et au public que Passortiment de sulle

d'échantillons eu Gros et sun mwagasni d'épiceries «un Détail <vra
considérablement augmenté. L'eucouragement libéral et constant
qu'il à reçu depuis l'ouverture de son établissement le printemps,
lui permet pour lu saison prochaine de racttre son asrortitient au
niveau de toutes len demandes.

Ses Vins, ses Liqueurs Douces et Alcooliques, Eau-de-Vie, Geuièvre, Whiskey, Rhum de la
Jawaique, Old Tow Gin ; Mudèr+, Xérès, Bordeaux, Chablis, Claret, Bourgogne, ete, sont tous choisis
et viennent des meilleurs cris et des premières Fabriques Européennes «t Auvcricaines

Les Epices, les Marinades, leu t'omestibles sont eu grand- variété el sont dignes de l’att-ution
des gourmets.

Enfin l'assuitiment est digue eu tous points des ucheteuie de Québec el de In campuge-

Québec, LI acpt. J8TI

 

Salle d'Echantillons

EN GHOS,

. E. DUBEAU,
EPICIE .  
1 AUREI <=

Magasin d'Epiceries,
EN DETAIL.  

"CH.
, DUBEAU compte qu'en outre dcelà sé ponctuslité et son uctivité voutrib eront à lui attirer UL
| patronage toc jours croissant

Noire et de (LOVER, FRY & CIB.

E. J. DUBEAU,
Marchand-Epicier,

Rue d- la Couruuue

Québec, V sept, 1871

Acte de la Faillite 1869.
Dans l'uitaire de

JOACHIM VELANRD, Fil-

 

Ont vecu wn grand assortiment de

lukbec, 16 sept]1871.

Compagnie du Chemin à Lisses de Québec à Gos- { PPOUR l* recouvrement du corps de JOSEPH Grenadines, Mousseline‘Nouvelles Marchandises d'Automne. |}sommesseiswee
 ND RI.

ford et lui donnant le pouvoir de faire des arran- A vVE4 ON

gements pour louer la ligue de raulway qui appar- (400 QUARTS de Master

tient A la dite Compagnie ct confie ant le bail} 30 Draft

qui en & été fait per la dite Compsgnieà avoir Un ! 12 Cuisscs Joseph Murat,

dépôt, vu atelier, une cour et dex quais à où près 75 , nt Wine dur

du Havre du Palais «t à prolonier sa ligne jus. . _

qu’au dit dépôt. ; L N ALLAIKE,

d'Enu-d Vi

toit des rues SE Plane et SU Jacques,
Vis- -vis lh Banque de Québe«

15 sept IRTR

HG
Prést Cou L

Québec, 18 sept, 1871 —js

ARGENT APRETER.
Un prête de l'argent pour tous objets

S'adresser au No, 1084, rue d'Aiguillon, +1--u-
vis l'Eglise St. Jean-Baptiste.

Québec, 18 sept, 1871 —Im,.3fa.p

- COMME TOUJOUKS.
EX Moulins à Coudre Singer Family, Singer Ne

4 2 et les Howe A B.C manufactures par © W
Williams & Cie, d Montreal qu'ont rempont
les trois rremivrs à l'Exposition Provincials sont
à vendre à 26 pour cent mr leur marché que chez
lee autres marchands dd Moulits à Quebre, bo -

L.N ALLALIRE
Ayuvnt do là Mauufscture,

42, Hue St Jean, HauteVide os
Coiu des rues St. Pierre ot St Jacques,

Vin-à-vis la Banque de Cube

Québec, 18 rept. 1871.

HUITRES FRAICHES.
E soussigne a constant en nedus ur
considérableHU TTRES FHA CHES Lv niin

al Kennebec Motel, Levis.
THOMAS CUUTURE,

Hôtelier, Levi

JOLY,
de Q. a G. Quêtes

’

Fn débarquement maintenant du
~Zercon,” des Barbardes.

420 Frinçons, }

47 Ti roues do

"5 narts J
A vondre par

Jfenut d choix

JOUN RUSS & ‘18,
si.—tofQuebes 26410

 

MoneGenaine unless sign. . ., LUTE,

Québec, 18 supt. 1881. —of.P

A ie--

POUR LE SAGUENAY.
Chicoutimi ct Baiv de: Efa! Ha&' arrètant à la Baie

St. i aul, aux Eboulements, à la Malibaie, à
1n Rivière-du-Loup et à Tadoussac.

Toux, Rhumes, Consomption, Mala
dics Pulmonaires.

I n'est pas veritable1 n'est pas signé 1.

Quéls ¢, 18 pores

HUILx &: POISSON.
; HUILE DE MOHUE,

Burrs.

E ‘CLYDE, steamer de remidre classe, Uap
L¥+ OURS, laissera le quai St. Andre tour les Huite de Lon -Mariv.

MARDIS MATIN, à 7 heures, arrêtant à la Ki-. es

vière-du-Loup à 6 heures P. M. Morue Serch,
Au retour, lu steamer laissera Chicoutimi les | Morue Verte,

JKUDIS matin : «tla Malbuic lee VENDREDIS Mau rean,

à * heures A. M. “ ,; Ha

Pois plus amples informations, s'adresser au Sa tion, ete, ets

bureau de Ia Compagnie der Romorqueurs du St \ vendre ar

Laurent. quai St. André. J 6, RENAUD & Cu,

A Gap URY, Nos 26 ot 28, Rue St Paul,
Sucrétain Québer, 12 sept 1871

Quét ««, 18 juillet 1871.

Huitres Fraiche. ]
| E soussigné vient do recerecevuir uue quantité con-;

sidérable d'HUITRES FRAICHES qu’il vendra
au quart, an cent, à la dousaine et à l'assiettéu

CAMILLE DÉRY,
Hôtelier

Québec, 16 éept. 1871 —26

SIT.ATION DEMANDEE. PREPARATION DUNE GRANDE UFILITE

ponnigain Crème d'Huile de Foie de Morue,pour cnscigner lv

DE GARDNER,
Français et l'Anglais.

Adresser STELLA, Bureau de Poste.

_- SE MELANGE PARFAITEMENT A L'EAU.Québec, 10 août 1871.—2fx

Une Préparation Elégante qui peut
être employée par les Estcmaos

A VENLRE.

les plus délicats.

 

 

demande une situation,
Piaue, "Harmonium, le

 

En déchargementde“lHermine ” et du
* Delphine,”

MORTE en Quarts,
Maquereau, en Quarts,

Huile de Morne, ¢n Barils,
Hoile de Loup-Mariu, enn Harils,

— ET.—

Morse Sèche, en Quintaux,

(En lots à la convenance des acheteurs.)
A vendre par i

WM. CONVEY,
No. Rue St. Paul.

fn BOUTEILLES d'une Demi Chopine, 40 cta,
Bu BOUTEILLES d'une Chopine, 78 cts.

PRAPARD SEULEMENT PAR

J. GARDNER, CHIMISTE,
457, RUE NOTRE-DAME, MONTREAL.

Québec, 12 sept. 1871.

Québec, 8 sept. 1871,

MAISON A VENDRE.‘WM. McLIMONT,
NE BELLE MAISONEN BRIQUES à doux IMPORTATEUR DE
étages, avec Mansardes bien finies, située dans 1 1 VN

une bonne place de commerce, coin des rues St. | | 1 ) IN HN SI( H HN
Joseph ct Grant, St. Roch. i |’

Pour les conditions, s'adresser à !
LOUIN VRZINA,

No. 80, rue St Joseph, St. Roch.
Québeo, 21 août 1871 —im-p

 

chaque Département.

LEVENEMENT|WM:McLIMONT,|
No, 1, RUE BVAVE, H- Québec, 6 sept. 1871.—IM

éæ

Buc ie GerloulSaIVae de Wistar.

COMMERCE D'AUTOMNE, 1871

» Fonds est maintenant complet dans

ROBINSON, de Québec, qi s'est noyéeu s
| baignaut cu vue de l'He de Cavouna, le lur Août
dernier

M, Guillaume Lemieux epicier, Noo 102, rue Bt,
Joseph, St, Roch, Quebre, qui n'est trouvé à Mone
trial Te 14 goût, rapporte qu'eu cette ville ila ren-
contré Un M. Pierre Sirois qui lui dit qu'eu remou-

; taut le St. Laurent, il à aidé à recueillir nn cadavre
lun ayant cre quit a pris pouretre des valuçoRs à 8e.
; baigner. Sirois dit qu'il a aiment le Corps au rivage
(du côté Sud) et Ty n inhitutc à marée haute
Comm on ne sait pas où } dit Fierie Siroié de-
meure où à quel navire il a;partie ut Jes enéen-
teurs demandent à MM, les enté- des différentes

{ paroisees dee deux rive: d'annoncer leu faits cl-
dessus à leurs eglixes respectives, dans le but de
[ découvrir, si Cat possible, ira trace - de ve DOmTRE
Clore Bivois,

Par vedere dew Excontenrs,

; EUWAND J OFLAHERTY
THOMAS HUCK
PoP BOWMAN

aept IBT1—3»

COLLEGE STE, MARIE, BLAUCE,
Cet établissement sut Jundé par M le

t7raud-Viruire  l'rouls. d'heureuse
mémoire çn l'année 155, rt confié a
la direction vx Fi <es des Ecoles

C'hrétiennes.

Frappée.

nant

Paris.)

et au-dessus.

Parasols,

Ombrelles.

P..OSPSCFTUS.
3Mue CI aAssE

L dustinetton Religions. Lectur vse, boos
iturs, My toir, Sainte of Cadoal

2M# (1 ASSF

Instruction Religiess Lecture Française ct
Anglaise, Traduction, Gremmatr Française, Evri--
ture, Histoire Sainte, Aualys- Grammaticale, His

; toire du Canada, Géographie ct Arithmétique

léuk CLASSE.

Instruction Neligieuse, Calligraphie, Gramamaire
: Française et Anglaise, Analyse Gramumeticale et _
: Logique, Histoire Ancienne et Moderne, Géogra- |
phie et usage des Globes, Arithmétique, Algèbre, ,
Menauration, lenve des Livres, cn partie Simple :
(ten partie double, Correspondance Commerciale,
en Français et en Anglais, Conversation Anglaise,
Traduction, Pistnt Chant et Musique Vocale, Le
dessin lineaire est aussi eusciqué à ceux qui be
demandent. !
Un porte une attention toute particulière daux

cette Institution, aux etudes commerciales, ainsi
qu’à la conversation française et anglaise.
Dans le but d’exciter une noble émulation parmi

les élèves, on leur donne tous les Samedis un + Li-
vret, dans lequel sont marquées les bonnes et
Mauvaises notes qu'ils oùl meritées pendant la
semaine. Ce © Livret doit ttre ensuite préseuts |!
le plus souvent possible à la signature des parents.:
Ceux ci pourront facilement, à sa simple inspec- !

DER

polite see et de l'application de leurs >nfants

CONDITIONS
Pension. LL 22020 Lo 20 £64.00 par année |
Lit, sans garniture... ... #60 :
Lit, avec garniture... 4.00

Payable par trimestre
Le blanchissage, lux visites du médecin, les rain :

d'infirmerie, les livres ot objets © Inssique s sont à ‘
Ia charge des parents, >
La nourriture css toujours dune boutqualité :

Les peusionnaires prenne ot leurs re jus ave lew
maîtres, qui veillent soigneusement à la bonne bl
tenn i là table. E ra e

Les parents ni préfèreraicut founir les provis
siouk pour leurs eufants, sont libres de lc faire
mais il, :foivent eu outre, payer $21.00 par année. :
Lu 1cntrée des élèves aura lieu, cette aunne, le :gerie,

FRÈRE JEROME,
ter septembre

Direuteur du Collège. . *
Ste. Marie Beauee, 2; uvût 1871.—1m Cols,

LE DOCTEUR CASCRAIN,
CHIRURGIEN-DENTISTE,

No. 6, Rue St. Jean, Haule- Ville,
Est possesseur d'un nouveau matériel, produit“du

FULMI-COTON

Pour la pose des dents artificielles. Couleur d'am-
bre. Durabilité sans égal. (

Québec 18 juillet 18T1.— 3m

GRANDELOTERIE!
AU BÉNÉFION DB La

CONFÉRENCE STE. GENEEVIÈVE.
so PRIX VALANT 9300.

E ‘Mirage aura lieu VENDREDI, le 22 SEP. |
TEMBRE prochain, dans une desSacristies de |

l'Eglise St, Jean, à 7 heures P. N.

Prix pour à billet...
« “ 5 «

Assortiment

de

CHEZ

 

36 cia.
avsoss.0n00000. $L.O0.

E. ODILON BOULET,
Président C. Ste. G. | Québec, 19 juin 1871.

 
Québec, 4 août 1861.

Mousseline Organdy (VE- de sois

directement

Brillant Blanc depuis 13c

Piqué Blane, Mousseline

Française Blanche, (très

à la mode cette saison.)

En-tout-cas et

— AU SE] ~—

300 Douzaines de

de Kid Francais. Av wn ga

DEPARTEMENT

; N
A I

tion, se rendre compte dv la bonne conduite, dela j M K S S | EK U R S.

Vêtements

Dessous, Bonneterie, Lin-

Chemises

Nœuds et Cravates.

LEGER & RINFRET
No. %l, RUe de .a Fabrique,

* EURS Depaitemeuts vfient maintenant ce qu'il
+ ya de plus nouvean, de plus à la mode en Cha-

{ peaux +t Mantsai.x RIOR,
Une grand= var «Costes, Sole ot Velours

Etoffes leu plus ov thea pour Hots «
Châles Cordcs, de 1 ir, vouleure recherchées,
Dentelies, Collets » beignets
ubaue, Garniture <, 1e

T.LAILIN AGES.

Flanelle tos à Tricoter, Effets
nn Luit- pour alien et Enfants, Cami-

Bas fe nine Frossai-e

de|

any ert =,
NVeRnNy

cow, slegors =

 

pour Pan-
et Canadiens,

Ut Waguiliqn. ax-crtiio nt 0 Etats
talons, (Ewcvds) Aug'ns. Loossais
Draps et Etoiles double Intgeur: pour Habits,
Draps de Prlote ot Dring +1 Castor

les

GLOVER, FRY & Cie,

fio > Falduique HOA
Quebes 81 a ut ST

APPARETs|DE PECHE.
L'ussortiu pt" adn consid cat et LE ne

choisi

PECL
che dtaperte cn cette vain

D'APPARHILN DE

Qui ait jamais

Porches Triandats s peur 1
Perches pour ia be he au san

Loa fa Mou bo

CI hactiilons 

de Mouches pour la pd he dd Is“cuite ot du San
ton, reoommansdes que bes eile Peo be nes

1 an:= Aen=

Gants Faniers, Lign- [EER TERT Pale À: 1
Sobel et 1-1

ERLANG à Go ARILPY,
N “vu 'u Fatigue,

Quebec, 25 nout 1-7

UN FROMAGE NOUVEAU.

Fromage de la Manufact(uredes Trappistes,
UX (OU RDMMETS

 
E viens de tr covoir pres de 5 045 mille y livres
de cet excellent fromage, considère comme

supérieur an fromage Hollandais ot
fromage" manufacture no Canadas
vousidéreut égal au tromay do Grade,
reul agent en Aumctique jaar Ja vente de ee fro.
wage, les pergonnes qui désirent d'en procurer de-
vront s'adresser à tion macrsin, No. 28, ru Coml-

lard
Host pas en nt ailleurs

A UKENIER,
Bent Agent

Québec, 30 août 187:

IOLIBERAIIRIE.

M. O. FRECHETTE,
28, Côte La Montagne, Basse- Ville,

Dieu «at amour, vol
L'Eponse Parfuite, 1 voi
LA Femme du Nondi
txil et Patric
Fleurs tombera > 1 Met Pen

; Heureux Matin de lu +
Lisvz-moi, 1 vol
Le Médecit Consolat- ur, ve
l'élerinage d'un toma. Chretien

Faites, Si j'étais Riche,
Bon Sens Chrétien.
Devoirs des Catholique-
Rome devant l’Europe.
Déistme rufuté par lui-même, 5 vols

“Mémoires de Philosophie.

{ Prophétics prouviees par bos tata
Prédictions modernes.
Le Prêtre devant le Peunle
{£a Religion estelle boune

Femines, ! vol
Qu'est-ce gue la République ?

Québec, 12 nuût 1871

JACOB LEPACE,
ARCHITECTE,

No. 13, Rue et Faubourg St. Jean,
Résidence : No. 58, Rue Desfossés, St. Roch,

VXECUTE d'apras des goûts nouveaux et les pros
grès de l'ait, et à court «délai, dex plaus de Mai-

; sons de Ville et de Campagne, ‘de Magnains, d’E-
; glises, Salles et Edifices Puvlics. Il ee charge éga-
lement de faire des plans de décoration et d'orne-
mentation de tous genres, Ainsi que detout autre
travail de dusein.

J. Lepage prend aussi Ia surveillance do Batisaes |

considé-

de

datis les File trous

uletaicnt pour let

i vol

epartement es Messieurs

+ tout autre

Brancoup le
itant Te‘

 

Les créanciers sont requis de filer leurs reclaims
tiong devaut Quoi d'ici à UD ois, et Une reurien
des dits créanciers aura lieu & mou bureau, hue st
Pierre, VENDREUI, le 13e jourOCTUBRE a 1:
HEURES A. M, pour l'iuteirogatoirs public du
failli et pour l'arrangement des affaïññes do la
faillite en général.

 

KR. HENRY WURTELE
Syndi. x .

Québec,

Acte dela Faillite
Dan» l'affaire de

HUBITAILLE & Cu

13 se pt1871.—24

1869.

Falilis,
TN premier dividende a ete prepare à est sujet

a objections jusqu'au 23- jeu 1 de SEUTEMBRE
courant. apres laquelle date le dividend. vers

pe
ii. HENRY WUHLELÆ

Sands Cnn

Québec, 8 sept. LaTi —°=

Acte de la Faillite : 69.
Dans l'affaire de

ZOE GAGNON

| Lo Fulli m'a fait une cession dows
4 mot, et les créanciers <out notdisit - 1:

a mon bureai, Rue St Pierre, Québec, VENVRE
DI, le 22¢ jour du courant, à Hi
pour racevoir l'état de ses affaires ot nomi:
svodi

Li HENRY WURTELE
=, ni <1d tuter, -

Québec Tsopt£ IST] — Us

AVIS PUBLIC
CANADA, 1

lHOVINCE DK (QUEBEC j

Ni PUBLIC «ot pric teur nn
JY demande sera faite n lu ature dL He
vines de Québee,
tir Un acte pour incorporer
Bi-nveilante der Ouvriers de
laquelle sera appelée © Societe St
veillaute des Ouvriers de la vitis de

Par ordre du Socretaire,
PIERRE

12 août 187: —mp

“a
AV Iss,

ie par lo present don qui sors dematite x
4 la prochainesession du Pair! ment Provoncia’

un Acte iucorporant Ia Societe Bic nveitlante des
* Cordonniers de Québec, sous le abs:

Crépin,
Quebec,

Charpeutiers de Navires Demandés,
Emploi garauti pour 12 mois a bons cages
S airesser à M. LOUIS GAGNÉ, Maître Clinrpen

tier, ancienne maison de Dousne, Quebr«
Québec, 9 sept, 1871.

PHILEMON BRUNETTE,
HORLOGER-BIJOUTIER,

Coin des rues St. Joseph et de l'Eglise St. Rach.

a sa proclaite session, pour obU

la Sociéte St Joseph
Ta vite do Quebr«

Joseph Bien
(ike

JUBIN
Juebes

patronage

19 Août 187:—2m-11s

 : MESDAMES et MESSIEURS, s'il vous plair.
ne passez pas outre sans jeter un regard su
cette annonce cl aans accurder une visite aux

vitrines de mon établissement  !
t —_—

KRIVE tout récemment d'un voyage deus les
grands centres des Etats-Unis, j'ai pu faire des

achats t1ds avantageux qui me jp rmettrontde vou
dre à une réduction enorme pendant le temps de
l'Exposition. Apres Avoir parcouru les principaux

| ate liers ot magasins d'orfevrerie et de bijonteries,
une collection splendide de Moutres,

Chaines, Médaillons, Anneaux, Epinglettes, Joncs,
Bagues, articles de fantaisie, etc, etc.

| MONTRES EN OR,

J'ai en mains la plus riche collection de Mou-
tres en Or qu l’on puisae voir, avec les ACLPe-
soires de même qualité.

           

  

_P.BRUNETTE,

BIJOUXENJSAIS.

Uu wmaguifique assortiment de Bijouteries cn
} Jais, du plus beau noir, style nouveau, élégant et
{ fashionable, Rien de plus solide, de plus distingué:

Put

BOITES MUSICALE

Depuis $5 jusqu'à $5,jouant les airs les plus
choisis des grands opéras de Verdi, Rossini, Bel-
lini, Offenbach, etc.

P BRUNKTTE,

N. B.—Je répète au public et aux étrangers l’in-
vitation bien cordialo de visiter mon établissement

en Construction, et cela moyennant rémunération | durant l’Exposition, afin de profiter de la grande
MAU TK VILLE, raiso: able.

: ofin, il entreprend tous lus Plans d'Arpentages
| qu'on voudra bien lui confier

Québec, 8 août 1871 —ia

réduction.
P. BRUNETTE,
Horloger-Bijoutier.

québec, 1! eupt. 1871.

heures A 4.
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DETERMINATION.

Vente sans Réserve.

POUR LE TEMPS

DES

VACANCES SEULEMENT

Pour tenir à notre engagement

avec les entrepreneurs faisant notre

magasin, nous avons été forcés de

DEMENAGER

NOTRE  
FONDS |

DE

|

MARCHANDISES
|
,120 “

SECHES.

Les Révérendes Sœur- de la Con-

grégation de St. Roch ont été assez

bonnes de nous prêter un local dans,

l’externat de leur maison qui se

trouve vis-à-vis de notie établisse-

tient: tous ceux qui voudront bien

nous honorer de leur patronage,

nous trouverunt dans ce local. où

nous vendrons.

SANS RESERVE,

d'ici à DEUX MOIS SEULEMENT,

tout ce qui nous reste du fonds con-

sidérable que nous avions le prin-.

temps dernier.

Vu que nous ne pouvons occuper

ce local que pendant le temps des

vacances,nous continuerons a vendre |

Sans égard aux prix coûtants,

tel que nous l’avons déjà annoncé,

tout notre fonds de Marchandises,et ;

nous ferons encore de plus grands:

sagrifices que par le passé, afin d’é-,

couler le reste de ce fonds pour,

faire place à un nouvel assortiment|

acheté avec le plus grand soin et

que nous recevrons pour l’ouver-
;1

|

ture de notre

NOUVEAU MAGASIN.

Nous invitons toutes nos prati-

ques et le public & ne pas manquer

une occasion aussi favorable pour se

procurer des Marchandises à Bon

Marché ; nous sollicitons une visite

de la part de chacun, et nous som-

mes certains que tous seront satis-

faits de leurs achats.

 

F. X. LEPAGE,
No. 84, Rue de la Couronne,

A l'honneur d'informer le public et wes amis
Qu'il vient de recevoir pourcette saison une

consiguation considérable de Marchaudises de
Dublin, d'Edimbourg et de Londres.
Les marchandises achetées spécialement jotr

le commerce du printemps et de l’été sont prêtes :
maintenant à être offertes au public à dee condi-!
tions qui défient toute compétition tant pourlus
prix que pour la qualité.

: —AURSI—
Un grand lot de Modes venant d’un Fonds de

Bauqueroute tels que Soie Noir, ¢t do Couleur,
Mais et Casimir Noirs, Tweeds de tous prix, In-

 

L'EVENEMENT.

 

A Vendre à laManufacture

CIMENT HYDRAULIQUE
DE QUEBEC.

2000 LUARTS de Platre pour Engrais.
i 200 i “ Cait,

Lu : be Bouilli.

T. BE. GAUVREAU,
Agent

Québee, 21 quin 1871,—3m

dicnne et Etoffes & Robes, Cobourg et Alpaca Noir, | 506 QUARTS de Vinaigre de Vin Blanc, à bonne
Qrêpes Noir de tous prix, Paramats Noir, Mérinos,:
Cuisets, Shirtinge, Coton Jauue, Gants, Chapeaux ;
en Fuutre et “atin pour Monsieur, Tapis tout!
Laine, valant 6e. 6d. pour 3s. Gd. la verge, Avec
beancoup d'autres effets qu’il serait trop long d'é- ;
suméer.

F. X. LEPAGE,
Marchand de Nouveautés.

Québec, 18 mai 1871.

MeCAGHEY, DOLBEC & Cie.
SUOORSSEURS DE

H. COODWIN & CIE.,
No. 24, Rus St. Paul, Québec,

MPORTATEURS et Fabricants de Poteric, Mar-
chauds en Gros de Verreries coupées et fruppecs

et de tous les articles qui appartienneut à cette
branche d’affaires.

condition.

GI.GRAS & BAZIN,
Rue 5t Picrre,

Passage de MM. Tôtu & Garneau,
_Québec, 11 août 1871,

Medicaments Français.
i ES noussignés, Agents de la maison L. Frère,

Phartuacien à Paris, offrent eu veute les pro-
| duits pharmaceutiques suivants :
! Poudre de Charbon Végétal Médectaa] de BuMoc

le flacon Toc.
Quinivm de Labarraque, la boutuille $1,75

; Falules d- Carbonate Ferreux fualtérable de Val-
! let, le flacon, 80 cents.
; Goudrou de Gusot, Liqueur Concentrée et ‘Eitrèe,
; le flacon, 7 cents.
i Perles d'Ethier du Dr. Clertan, le flacon, 80 cents.

 

i
|

Pétrole «t Lampes à Pétrole de toute descrip- “ d'Asss Fœætida ‘ “ 90 ©
tion. “ de Castorceum “ « $1.00

Argentérics plaquées et Anglaises. ; de Digitale " 20 +
Nous sommes maintenant prôts à exécutertoutes‘ "de Valeriane , so

les cominandes avec promptitude, vu que ‘nous Essence de Térébentine * gr ©
avons reçu les lots les plus variés de Marchan- “de Chloroforme © # so #
dises par lea navires suivants : “dl'âté Pretorale Balsamique de Regnauld, la boîte,

St. “Ot " ; 50 cents.
; Par le ; or { Boubon Pectoral où Pâte de Baudry, la tite, 50

94 Paniers de Poterie pour le Commercu dy la couts.

oI pampagne.| ine Bmplitredeauvre Homme de Béral, la feuille,

18 Quarts de Verreries.

Par le navére ‘* Ardmillian.’
60 Paniers de Services à Déjeuner,à Diner, a Tho et

à Toilette en Granit.

Par le navire ‘* Lake Superior.” ‘

10 Caisses de Services à Déjeuner, à Diner «t à Toi-
lette en Porcelaine

20 Caisses du vases, objets de fantaisie, tigurines en
marbre de l’arus

15 Caisses de Carafes, de Verres à Champagne, à
Claret, à Xérès et à Oporto.

2 Caisses de verres coloriés eu Rouge Rubus ot do
Fantaisie.

Par le steamer ** St. vavid.”
108 Paniers de Poterie.
5 Ballots de Pots de Fantaisie à Fleurs (en verre

rie), Fern Pattern, Porte-Cigares ot potes à
Tabac.

2 Ballots d= Carafes, Aiguiére a Ulairet ot i Ean.
Verres à Eau, à Champagne, à Clairet, u
Oporto et Xérès.

Par te brick ‘* Charles.”
257 Caisses de Verreries.

Par le Grand- Tronc.
8 Caiases d'Argenterie galvanisés com prenaut sn

magnifique réunion de Huiliers, Urnes €
Glace, bordevs en Porcelaine.

350 Barils de “ Huile d'Exportatiou
“ Maple Leaf.”

Par le Navire ** Contest.”
8 Panirs de Vaisselle à Diner
2 Ballots de Porcelaines.

Par le“ St. Andrew.”
81 Paniers de Vaisselle de granit
à Ballots de Services à Diner

Departement du Detail.
Nous sowtavs préseutoment oo pes oo Givi

un assortiment conziderable d'articles convenai-l
pour les Eglises et les Couveuts, ©smxistant ro

Vases en PForcelairuv de Chine.
Vases «D Verre Bohémien,

Vases ea Marbre de Paru.
Vases en Verre Argeuté,
Chandeliers en Verre Argente,

Uand-labres en Verte Colon
Aus i un assortiment choisi de stjets Heltcteux

eu Marbre de Paros, compreuaut:
# Le Christ,” par lhorwaldseu,
“La Madone et l'Enfant” par à Raph!
«La Vierge et l'Enfant,”

=St, Joseph et l'Enfant
$ L'Anuonciation,"
est. Philippe,”
“Pie IXS
“Le Retour de l'Entant Prodigue ”

* Us T CeVous Atxsi constamment lea dernières
wi Horatio: en fait de Lampes à Pétrolr et Gar-
witures de Lau) es, et tenons coustamimnent dan-
notre assortiment de:

Caudelabr- 5 Inmières.
“ à 4 “

à 3 ‘

“ à 2 “

Lampes de Salle à Glissoire,
lampes Fixes,

f.ampes Portatives de tout genre,
Ainsi que des Globes de tontes couleurs, des Che-
minées, des Brûleurs, des Méches, des Alat-jour,
den Bro-ses à Cheminées, ete, ote.

ral Y à

PETROLE.
“Nous n'avons que des variétés d’Huile que nour

pouvons recommander, et nous appelons pacticu-
lièrement l'attention des Ménagères «et de cenx
qui tiennent, maison, sur notre “ Pétrole,” mis cn
csnistie de 5 gallons chacune.

On peut voir tout cela au Magasin, No. 24,
Rue 8t. Paul. Québec,

Québec, 13 mai 1871.

BLE-D'INDE BLANC.
10,000 MINOTS Ble-d'Inde Blanc No. |.
Farine de Blé-d'Inde,
Gaudriole de Blé-d'Inde, pour Engrais.
Blé-d'Inde cassé.

 

 

 

200 Quarts Gruau du Haut-Canada de ln mi. que
“First premium.”

 

3,000 Minots Pois de Haut-Canada bien cuisant.
A vendre par

J. B.RENAUD & Cuz,
RueSt. Paul

Québec, 16 juin 1871.

TMOULANGES.
-}

MOULANGES à Bié et u Avoine faites de Ja mila:
leure Pierre de France.

: Huile de Foie de Morue Médicinale de Berthe, le
i flacon, 85 cents.
: Eau de Milaser des Carmes, le flacon, 35 cents.
Pilules Préseutiv-s de la Goutte et des Rhuma-

: tismes du Dr. Laville, le flacon, $3.75.
Liqueur Curative de la Goatte et. des Rhuwa-

tismes du Dr, Lnville, le flacon, $2.75.
Dingees Grimaud employées pour l'iucontinruer;

dUrine. le Hacon, $1 50. : ;

FAIRE & GRAVEL,
No. 19, Rue Notre-Dame, à Montreal.

Québec, 31 vot. 1870.

  
NOUVELLES MARCHANDISES. youveLLes MARCHANDISES,

TOUS venons de compléter par lea derniers arri-
\ vages not ua-—riinent deMABCHANDISES
11 PRINIEMPS ET D'ÉTE que nous vifrons
-n vente à de= PRIX TRES MODÉRES.

nu verte de 2

JOSEPE HAMEL & FRERES,
Ruv Sous-le-Fors

prete. 25 tuui 1871

Rouvelles Etotfes à Rideanx.

Nonveany cordes a dteppy dde laine tleuris, pour

Rulraux.
Nouveunx cordes de laine unis, onr Rideaux

Nouventux damas " :
Moire et Mou-selitu # * :
Rideanx de Mousselines ot de Porat

; Prangs de Laine pone Rideany
Glands i“
Mirais «t Galous
Corniches ch Cuivre,
Voiles jaunes ot vertes

Fou oom hey

OSIEPH HAMEL & FRERE-.
Bite Soux-le-Foit

greater nomad ERT

CHAPH AUX.
Chaponux de Satin,
Chapueanx de Satin pour Mrusieurs du Clergé,
Chapeaux de Feutr,
Chapranx de Paille pour Enfants,

— AUSSI —

Une grande irièté de Chapeaux de Paille, ote

pour Datnes,
Eu vente «bez

JOSEFH HAMEL & FRERES,
Brr Bouneléehont,

QUetce. GE mal 17].

“ Parasols, Plumes, ete.
Nous Venons de recevoir uo magnifique choix

de Parasols,
i Parasols (kn-tout-cas),

Farapluis de Boiv et Alpnon.
i Plumes pour Chay caux,

Fleurs Artificielles,
Nouvelles Etoffes pour Gilets de Dames,
finbans, Garnitures de Chapeaux,
Fichus pour Lames,
Nouveaux Cols et Mauchettes.
En vente chez

JOSEPH HAMEL & FRERES,
Rue Sous-le-Fort.

Quebec, 26 mai 1871

 

| ETOFFES POUR JEJI, CREPES, etc.
+ Crêpes, :

Drap cordes,

Mériuos noîrs.
|
' Faramutas,

MEULES d'Ecosse à Perler l'Orge. Lalmoral, Mousseling de laine,
— AUSSI — i Cripe de Canton,  Greusdite et Barége,

Une magnifique Paire de Moulanges ù écaler Cobourgs «t Alpaca, Mouchoirs,
l'avoine. : Uants, Parasols,

A veudre par
J.B RENAUD & Cu,

Rue St. Paul.
Québec, 16 juin 1871.

LA COMPAGNIE CANADIENNE

CAOUTCHOUC,
MONTE All,

Y4ONFECTIONNE des CEINTURES et COUR-
ROIES à Patente, BOYAUX, PLAQUES pour

Joints de Machines à Vapeur, HKSSOKTS et T'AB-
PONS pour Chars de Chemins de Fer, VALVES,
GOMME pour Libraires, ANNEAUX pour la den-
tition, etc.

— AUSSI ——
BOTTES ot CLAQUES en CAOUTCHOU(.
BOTTINES ou PARDESSUS en FEUTRK AVEK

CAOUTCHOUC, en grande variété.

Garnitures de crêpe, Cols et Manchettes.
Eu vente chez
JOSEPH HAMEL& FRERES,

Rue Sous-le-Fort
‘ Quiltec, 26 maj IB,

Tapis, Toile Cirée, etc.
NOUS VENONS DE RECEVYOIK:

Tapis de Bruxelles,
‘Fapia Tapisserie,
Fapia Kiderementer,
Tapis Roomain,
Tapia de Feutye,
‘Fapis de Manille,
d'apis pour Escalicrs,
Foue grise pour couvertures de Tapis,
Toile cirée pour parquets,
Nattes en Velours,
Nattes en Manille,
Nattes en Laine,
Nattes en Feutre

 

 

! No. 53, rue St. Joseph, St. Roch

  

GRANDE REDUCTION
| D'ici au ler. Septembre prochain.

 

   

  
No. 53, ;

RUE ST. JOSEPH, NE

ROCH,

No. 53, |
23

¢/ RUE ST. JOSEPH,
st. St. ROCH, :

MONTMINYBRUNET,
Une grande réduction est faite sur toutle fonds de

| ° ee /
Marchandises d’Ete.

5.000 verges d'Indienne Imitation de Mousseline de Laine seront.
vendues 4 34d. 1a verge, valant 74d.

Tout ce qui reste des Alpacas & 6d. sont offerts à 5d.
Les autres marchandises d’été sont réduites dans la méme pro-

portion.
Un grand lot de 4,000 verges de Wincy à 34d, valant 5d.
Ungrand lot de Coton Jaune acheté comme endommagé et n'ayant

pus de dommiage aucun est offert à bon marché.

— AUSSI —

Un grand lot de Tweed Ecossais et Canadien tout laine depuis
| ox. 6d. la verge et plus.

Bees N'ouhiez pas l'Enseigne de la Feuille &Érable, chez2

MONTMINY & BRUNET,

 
Wiehe | 31 juillet 187i.

 

DEPOT DE MACHINESÀCOUDRE
N°5 venons justement de terminer les travaux d'agraudissement de notre mason, win de la urettrs

! en rapport avec l'accroissement de nos transactions dans les Machines à Coudre, La quantité des
Machines que nous importons directement des Mannfactures, nous perniet de les céder à 20 pom

| cent meilleur marché qu'en sucuu autre endroit dans la Puissance. Nous les vendons à dex prix qui
-feuveut convenir à ln bourse la moins garnie, «t l'assortiment que nous AVONS est Assez Varie pour
fenvontrer les goûts les plus difficiles; elles sont fabriquées par les ouvriers lex plus en renommuie
dans le pays ot a Petranger.

Nous attendons dans quelques jours 500 autres Machiues à Coudre ; ce qui ajonté à notie assorti-
j went acted en pera l'on des plus considérables ct des plus splendides qui puisse se rencontrer dans
cette provide:

Wes Venez voir au

Dépot de Machines à Coudre de Woodley,
RUE ST. JEAN, HAUTE-VILLE,

QUEBEC.

$

Quéte. 1 14 quan In

 

—— GUIDED'AFFAIRES.
“RE DAMASK THIBAUDEaD & Ci,
> MARCHE FINLAY,

‘VY {I 1 ‘NT. Nos. 5 et 6, B E- VILLE, QUEBEC,

EXCURNION ANNE CLUEOVsegaoneoemoe
Lo | EosFromage,Fruits,Légumes, cacsous1

NEW-YORK,

LIGNE FERRÉE

RIVIÈRES CONNECTICUT

  
Québec, 28 juin 1871

S HRHINFIFHtkA

No. 7, RUE ST. GEORGE,

HAUTE-VILLE, QUEBEC.
Québec, 18 oct: 18%0,

W. JS. MIILILLER,
AVOCAT,

No. 38, Rue Desfossés, St. Roch.
(Aucienne résidence de J, Bre. Prunkat. cer)

Bureau : 53, Rue St. Pierre.PASSUMPSIC
. Québec. 13 mai 1871.

Kt DE LA -

VALLÉE de MASSAWIPPI AVIS.
. — "BE Di. LINDSAY est maintenant établi a No

Prix du Passage de Québec à New-York, 4« 3, rue Esplanade, où l'on pourra l- consniterà

Aller et Retour, seulement toute heure,

| 815.00 EN OR.
Québec, 2 mai 1871

| LES BILLETS SONT BONS. ALLER ET RE-

 

AVOCAT.
À transporté son Bureau en sem nouveau domicile,

No. 35, Rue St, Louis, Québec,
Il continuera à suivre toutes les d'ours des Itia-

tricts de Montmagny et de Beauce.

HENRI T. TASCHEREAU,
TOUR, JUSÇUAC 76 SEPTEMBRE

POLE toutes intormations ot pour les billets,
#'adresser au bateau dos Billets de la Compa.

gnie, Salle des Franc s-Maçous, vis-à-vis l’Hôtel St.
“ Louis. Québec, 5 mai 1871.
N, P. LAVERING. Jai. {. GILMORE, Er Bm a=aa
Agent Genétut bos Billets, Surintendant. D E M E NAC E M ENT.

GUSTAVE LEVE, — :

Québer, 25 aout 1871, Agent. Docteur J. B. BLANCHET,
- + | Membre du College Royal des Chirurgiens

i d'Angleterre. i
; Licencié du Colléye Royal des Médecins de Londres,’

No. 13, RUE GARNEAU,
(Aucienue Rue St. Joseph,) en arrière de la Rue

La Fabrique, Haute-Vilie. .

Québec, 3 mai 1871.

FOMTUNAT ROULEAU,
AVOCAT.

Bursan :——Rue Donuacona, près des Urselines,

(Ancien bareau de Gauthier & Roy.)

M. Kouleau suivra les Cours du District de Beauce.
Québec, 26 sept. 1870.

Dr. B. GLOBENSKY,
Ci-devant de Moutréal,

No. 8, Rue St. George, (Rampart.)

2

PROVINCE DE GEBEC.
CHAMBRE DU l'ARLEMENT
BILLS PRIVES. |
i ES personnes qui se , roposent de s'adresser à
4 la LEGISLATI RE de ls Province de Québec
pour obtenir ln jus-ation de BILLS PRIVÉS ou

; LOCAUX,portant vonces. ion des privilèges exclue
| wifs on de pouvoirs de Corporation pour les fins
commerciales OÙ autres, on ayant pour but de
régler des arpentages ot définir des limites, ou de
faire toute chose qui aurait l'effet de compromettre
les droits d'autres parties, sont par les présentes
notifices que, par les règles du Conseil Législatif
vt de PAssomblée Législative respectivement
(lesquelles régles cont publiées au long dans la
«Gazette OfficieHle de Québer),” eller sont requises

| d'en donner DEUX MOIS AVIS (apécitiant clai-
remedt ot distinctement la nature et l'objet de la
dite demande), doug la © Gazette Officielle de 4, Ué-
bee,” en anglais et en français, et aussi dans un
Journal auglais et dans un journal français publiés
dans te district concerné, «t de remplir Ivs forma-
lités qui y sont m+tionnées, Le premier et le
dernier de tels avis co <uent étre envoyés nu Pnreau
des Bills Prives de chaque Chambre,

Toutes. pétitions pour Bills Prisés doivent être
présentées dans les “trois premières semaines ” de
la session

BOUCHER os BOUCHERVILLE,
Grefficr du Con. Lég.

0. M. MUIR,
Greffier de l'Ann Lég.

québec, 14 juillet 1871.—1fpa

SIROP DES BARBADES.

 
TPRAITE spécialement toutes les maladies qui se

rattachent aux organes de la respiration ct les
maladies secrètes.
LE SIROP PECTORAL DU Dr. GLOBENSKY

our la consomption et touluk espèces de Loux est
toujoursen vente à son bunu.

Heures de Bureau, de 10 heures A. M, à MIDI,
et de 2 à 5 heures P, M.

Québec, 6 fév, 1871.

nus

EICELLENTES PLUMES METALLIQUES,

JOSEPH CILLOTT,
Fourninseur breveté de 8. M. la Reine d’Angle-
terre s9 trouvent chez tous les principeux pa-
petiers du monde.

ger sur chaque pagnet
le facsimile de sa signature,
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! Tableau indiquant l’heure du départ
des alles.
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Len 1——

SONTAG AMP MN
Utiawa, jue» heradin de ho
tar...

Frovine<d'Ontario, (4). 565.

QURHEC
Avthabesks ot Trois-Ki-

vières, par chemin de
fer, Sherbrooke, Len.
uoxville, Island Fous,
Townships dee l'Est «t
Richmond, jusqu'à M: t-
réal, par chemin de ver,
tous lis jours (uj...….. 5.48

7 30 Cité de Moutréal, 1.16 chu- ;
mindetor,etl'oucrt tour
les jours, (a).....0000…

345 Moutival Quest, par u
Train Express, tous les
jours a

Pout de Batiscan, st!
Picire le» Becquets,|
Trois-Rivieres, Sorel of!
Montreal, par vapous,|
LOUR bes jon, ooo, LL i ; 3.00

7.30 Lecas, Mésautie, tous les
Jours... |

Son Salnt-uiiics et >t, yivestre
.  Matdi, jeudi ct somedi,

546 | 1-00

5.45

(uw). ..Lecc ae 2enenl 5.45
4.30 Rivivre-du-Loup, pue cite

nuit de ferct l'Est, tous
; les jours (by... LL. 730,

! ; MA! LES LUVALES.
{4.30 ISaint-Anselme ot le compté:

de Drotchester, tous Tes ;
JOUMKLae: 7,30

8.30 Les umont ct Sunt oc ichel,
! tous lus JuurR, Li... !

3.00 Bieniille et Lauzon, trois!
fois par jour......….-.. 7.30

i

| 3.60
8.30

| 5.00
© 8,30 ; 3.00 Lévis, trois fois par jour..! 7 30 | 8.00

@.00 4,30 Quobee-Snd, deux fois par) oo!
jourcee ee» : 7.06 | 5.45
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sou New Liverpool ot Sant
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B00: gy Spencer Cove,deux fois par

Jours. LL. La se eau ne ,
St, Sauveur et NL Roeh,!

trois fois par jour .... 8.00

11.00
3.30

- 2,30

4.00

Burgeville +t Cap Rouge
won Rive Sud (Unesty, Saint.

Nicolas, jusqu'n Bécan-
cour, tous les jours... van

res isive Nord (Ouest), Ste.
Foye of 'lreig-ivierer,
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Paul vt Ghicoutii, par
le vapeur *“ Ciyde,” iuu-
diet vendredi, a....2

Bo0 “fe d'Uricäts, vanadis, mot-

credits of srodredis 21.
ve Bourg Louis, 2, Kay wend

l'ont Louge, Ste, Catbe-
tire, mardi, jeudi «tra

Wvdi.L. 1221006 eee ; 4.61
Valeartion ot Lotette, mer.

credi ot samedi, LLL, 2.00

Laval «t Lac bentupurt.
Mardi et veudredi..…....
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musdi LL... APR
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tis pan somaine. 00 7 an

Passtu de trm-pe, conte
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town, ete, pa lu Cie S ;
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UROVINCE MARITIME i
Souvent-Brunswick, Bd. Ë
munrton, Weedistos k ot
Fredenctou, par dean

tour bes qeuas 1112222 T7 40 ;

Neuvesn-Brunswich et 1h 3
du F. 1, Nouvelle.

Ecorsc tous les Jourapa i
Carlotta de I'ortiand à
Halifax...............

734 Do de do  tundi et
samedi, vor4h Fortiand
par vag ui jusqiru St
Jean, ND Be LL Lena.

Tetreneuve et Bumnuda W.
L, est comprise duos j
daus chaque maîle pour 3
Halifux, d'où une walk t
ent expedice à l'arrivée
der vapeurs lumau ve
cant de Newoyoed |

[
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ETATS-UNIS. ‘

7 30 Boston et New-York, eto, 5.46

INDES OCUIDEN l'ALES.
Lettres, etc, payées d'avance, vote di
New-York, sont cxpédiévs tous ler
joure à New-York, d'où les imalles
sont expédiées:

leur la Havane et les Indes Guciden-
tales, voie de la Havane, chaque?
jeudi P. M. Pour St. Thomas, ls ;
Indes Occidentales ct le Bréail, le a
23 de chaque moin. ‘Ban 1

 

GRANDE BRETAGNE
Par la ligne canadienne, samedi ce) = 44
Par Ia ligne Williams & Guion's, vig
New-York, les lundix.....,.. ....° | 548

a-Sacs des mailles par les chars ouverts
inkqu'd 6.30 P. 0.

b- do do ouvert de 800 A.M. a
c-Sac Supplémentaire, mardi «t vendredi, à 6.30 Le

heures À. M.
Sf~Sac Supplémentaire à 8.00 A. M.

Les lettres enregistrées doivent être déposées à
la Poste 15 minnter Avant la clôture de chaque
malle.
Les boîtes aux lettres sur la rue setont visitées

À 6,30 h, nm, 2.50 h, p. mi, et 6.45 P, M.
la. HUOT
Maire de Feate

Québec, 19 sept. 1871.

XERES.

Eu déchargement du “ Deodara,* de Cadix

Quarts et Uctavea de Vin Xérés de Misa CC-VP
Do do do do [}-V&P.
Do do do do [V ]
Do do do do OOVWP.

A vendre par la Succession de feu
WILLIAM VORTON

Québec, 21 juin 187}
 

MACHINE À BLANCHIR LE BOIS
NEUVE,portant tn fer de !1 pouces en largeut.

 

Bureanr de | Evénements, à Quéhes, No. y rue Bowde à cé a Rogue da Porte, Facslict 1." ‘a Tac:a-Ville

& | TOUS LAS ORDUES SONT SXÉCUTÉE AVRC POROTUALLTÉ moutchot — Agua—
; Nattos en Cuoutebouc

THEOPHL HUDON { K, Bureau et Atelier : No. 272, Rue Tapis de Tables et Pianos, BARRIQUES de Sirop Extra Brillant des Ber- A - Une Machine à Lattes. a
Ste. Marie. En vente ches hades. ro 8'adregser a

F. SCHOLES, JOSEPH HAMEL & FRERES, A vendre par In Succession de feu © ¥ J. & W. REID,
Québec, 6 juillet 187]. Administrateur, Rue Sous-le-Fort. WILLIAM POSTON. Québes, 2 juin 1871—18 Bue Bt. Paul.

Montréal, 30 jan. 1860.—ia Québec, 36 mai 1871. Québec, 11 août 1871. ) Québec, 18 sept. 1871.
-—
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